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Jes travaux
considérables

au Tel. Bell
Pour répondre à l'augmdenta

Pour répondre à l'augmen ta-

tion des appels un autre

étage sera ajouté à l’é-

difice de la rue La-
violette

L'usuge de plus en plus frequent

dutéléphone de longue distancene-

cessite un agrandissancnl de l'im-

menhle de lt Cie Bell, rue Laviolet-

elle.
|

1 Jes travaux devront être tevumi-

nés en février.

Le Mikula ,
}LA a.

Jest rendu
Bb a Sorel

"jude travail du puissant brise-
glace pour secourir le ‘Lord

Devonshire”

Le pont de glace sur le ae SL

Pierre à failli avoir raison de nos

puissants brise-glzces cette ve-

maine.
; Depuis la tempête de la venue

denière, le ‘Lord Devenshire” est

prisonnier à Sorel, incapable de se

rayer un chemin peur gagner la

note mer.

fe Lady Grey el le Bellechasse

ent Lenté de le secourir mais jius-
qu'à hier, ls n'avaient pur attendre
Sorel,

Travaillnt do coneerl avee ces
deux vaisseaux, Vikala a oa ad-
teindre le. Devonshire en même
tempsqueTe Snuret ta nouvelle a-
niléquele gouvernement vient Ca-
jouter à la série de nos hrise-glaces.
le cargo ‘sera acccmsagné jus-

qu'à la mer pour lai éviter Loul ae-
cient.

Le Ministre
de la justice
nous revient

Paris, H.—=L on, OM. Froest
Lapointe, minisire de la Justice
tans le gouvernement canadien, en
voyage officiel en Euredepuis
plusieurs semaines. vi s‘embarquer
à Cherbourg sar I vapeur Celum-
Ms, à destmation d New-York.
dimanche prochain,

Les Etats:
Unis veulent
ètre bien vus

Washingon 10-14 commission
(ts immenbles du serviet divloma-
qu ranger a alloué un montant
desl 00,600 ; our l'achat de lor-
fins el bn eonsfuetien d'une lé-
ffitn et de bureaux à Ottawa.
ab représentant Porter, récubli-
IN, président di comité des af-aires étrangères à la Chambre et

auss} de la COMMISSION, à déclaré
te l'allocation était faite à cemp, afin que la résidence du

Mstre des Etats-Unis à Olinwa
Ot dans le ton des édifices qui xe-ton
Sti sar le square du
Arlement.

Anniversaire …
du sacrede
Mer Leblanc

St-Jean, N.-B, 10—sA, Leblanc : évêque de
ébré aujour

‘
edt

brins?

 

 
s.G. Mer

ne St-Jean,
d'lale 17ème an-

pirede son sacre é;piscopal à
He St-denn où il est mala-

isplusieurs semaines déjà.
Mt bambins el. deux fillettes.
L'étentant les enfants de la Ca-drale
ion
tear, et

ai ont
ey |Buquel spirituel,

Sainteté
établit que tous les évêques des!

° de l'Immaculée-C‘oncey-
s ont rendu visite à Sn Gran-

présenté des roses 
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Comment se
fait le choix
d'un évêque

Il est entouré des plus grandes
précautions par la congré-

gation de la Consistoriale

Rome, 11. I est encore im-
poss.hle actuellement de prévoir
quel seriu le successeur de Mgr Ma-
thien à l'archevéché de Régina.
Mgr Johimn-T. Kidd. évêque de Cal-
gary, a quilté Rome J semaine
passée, avee Mgr H.-J, (Leary.
évêque dEdmonton, po le Ca

“ots pen tn mouved'étage sera a- (nada, mais on n'a rieu lnissé voir
té à l'aile est de la Lälisse ac-[dans les milieux ecclésiastiquesi aa ;

jou sur la probabilité de son accession
à l‘urechevéché de Régina.

Le choix d'un nouvel archevé-
que est généralement oeuvre de
prudence et de longue délibéra-
tion, afin de désigner à ce poste La
personne la plus apte possible.
L'élection esl réglée par un décret!
promulgué fe 19 mars 1919 par Sa

Benoit NV. Ce déerel

dix provinces eceléstastiques du
Canudu doivent se réunir Lous les
deux aus au commencement du
Carême. pour dresser une liste des
sujets ecelésiastiques qu’ils ju-
gent le plus dignes d'être élevés à
l'épiscopat. Ces listes sont envoy-
ces ensuite aux archevêques, qui y
ajoutent esl noms de leurs candi-
dats. Apres Pâques chaque ar-
chevêque convoque une assemblée
des évêques de sa province ecelé-
siastique, pour recueillir leur vote
sur les candidats nommés dans la
liste générale.
Ou dresse alors ane Jiste déliniti-

ve des candidats, en indiquant le
diocèse auquel chacun convien-
drair le mieux en mênie temps que
le nombre de votes qu'il à reçus
en sa faveur. Une copie de cetle
liste est envoyée par chaque pro-
vince a ta Consistorinle, à Rome,
par l'intermédiaire du délégué a-
postolique à Ottawa: celui-ci y
ajoute ce qu'il pense des candidats.
Tous ceux qui concourent à

dresser celte liste sont Hés par ser-
ment au secret: le secrel ie ¢gale-
ment lex membres de la Consisto-
riale à Rome. La Cousistoriale
dloit, peser les raisons favorables ou
défavorables de l'élection de tel où
tel candidat pour un évêché ou un
archevêché en tenant comple

des conditions du diocèse où doil
avoir lieu lu nomination.

La Consistoriale préfère géné-
valement faire son choix d'après la
iste dressée par les évêques: mis,
elle peut aussi prendre quelqu'an
en-dehors du diocèse, ainsi que le
‘as s’est présenté pour Mgr Ma-
thieu, qui a été recteur de l'Univer-
sité Laval . à Quéhee, Naturelle-
ment le dernier mot reste au Pape.
qui peul approuver où non le
choix fait par ln Consistoriale.
Sa Saintelé a le droil de choisir qui

Elle veut, si Elle pense qu'il rem-
lira mieux le poste.

Les armateurs
canadiens et
la production|

Ils demandent une augmenta-

tion des droits sur les navi-
res de construction é-

trangère .

Ottawa. 10—La commission

consultative du Larif 4 continuéau-

jourd'hüi son enquête sur es ha-

Yemes revisés du tarif de l'acier et

du fer. acc.mplissant un progrès

considérable au cours de la jour-

née. Dans la séanes de l'avant-mi-

di, le cclenel R.-1. Toweors, de la

Halifax Shipyards Co. à soumisla

réclamation des compagnies de

construclion maritime du Canada

los Ajfi vires cons ruits horsdu pays.

Ha aussi demardé oue l'an corrigé

In situation actuelle teuchant les

droits surles réparations effecludes

dans les chantiers maritimes. Un

navire ennadien réparé aux Flats

le.montant des rdéparalions, |tandis

quan navire
dcit verser en droits au gouverne-

ment américain, ane -omme égale à

subies. de ln quistion des nutomobiles.
A

LES TROIS-R

Encore l’un
des nôtres

l'honneur
M. P.-Emile Renaud reçoit le

prix Vouters pour la meil-
leure thèse en droit à

la Sorbonne

Paris. 10, M. P.. Renaud de
Montréal. « reçu aujourdhui le prix
Vouters, accordé par la Faculté de
Droit de la Sorbonne pour la meil-
teure thèse de l'année sur un sujet
de sciences politiques.
M, Renaud est actuellement at-

taché au service de la déréga Lion
canadienne à lu Soctété des N
tions à Genève.

IT avait pris comme sujet de sa
thèse: Les Origines Economiques
du Canada Francais.

Mort de M. 

pour l’angmeyaliondes droils;;Ak ;

Unis ne patie que 25%; de droits sur

amérienin réparé ici

50% de In valzur des réparations

Un bon nombre de clauses ont été

disculées el réglées au cours’ de la |:

journée et lout laisse prévoir que

l'ordre pourla prochaine séance,
tenue jeudi, à Inquelle ‘on discutera

l'abbé Odilon
Desrosiers

Le Prccureur de l’Evêché à
Nicolet est décédé mardi

matin,à l'âge de 41 ans. Funé-
railles à la cathédrale de Nicc-
let vendredi matin à 10 hres

Nicolet, 10. Le
d'être daus le deuil dar la mort de
M. l'abbé Odilon Desre :
carear à l'Evéchés dés
matin dans sa quaranie cluniène
année. M. l'ablé Desrosiers a sae-
courbhé à la maladi« à l'IEvéclhié de
Nicolet. Son service «Usa s7oul-
ture auront lieu lei à IC heures
vendredi vrochaïo.

Feu M.l'abhé Odilon Desrc:iors.
Maii né à Sunccôk dans le New-
Tamnshire. SU le 253 mars 1889,
de Leutis Desrosiers ef de Claire
IMéroux, Il fil ses éludes classiques
à Nicedet et étadia la Théologie au
S3minaire de Québec. Il fut erdo-

clorgé vient

 

  
né pré ve à Nicolet var Mer Bra:
neault le 24 septembre 19110 OM,
l'abb% Desresiers fui vicaire à Ar-
thabasks de 1911 à 1911 Let à ln
Baie du Febvre devais 1914

ln ces dernières zamées 11 était
atinché à l'Evéché de Nicolet en
qualité de arocurear.
A 5. G. Mgr Brancault el au

Clergé nicotettain “Le Bien Pablie”
offre ses plus profondes svmpatliies,

Notre beau
parier de

France
Tel est le titre duunvolume part

rééemment, ‘par Mfred DeCelles
fils, J’QuUawa. Ceudouvel onvra-
ze Viivgristiquee ‘estolé Puit cleipl
années d'études et d'observations.
L'auteur y n résumé plusieurs de
ses Lravaux en faveur de la pureté
de lu langue française: articles

présentées à lu Fociété Royale
du Canada.
Au cours de ce vee de 10:4 pages,

guerre impitoyable aux anglicismes,

(mots anglais en usage dans le

parler français). aux barbarismes

(mols forgés ou altérés. faux solé

cismes (fautes contre les règles

de lu syntaxe) bref, aux loeutions

vicieuses. en général, qui 1rop

souvent émaillent notre ulinme.

L'auteur. en un mot, cherche à

répandre, par tous les moyens.

possibles, le goût du hon langage

L'Académie lrançaise à bien

voulu honorer les travaux phisolo-

giques de cet écrivain canadien en

lui accordant une médaille d’or:

“prix de la langue française”

,nouveaux …. …
juges ont été

assermentés|
Québee, 10.-— Aujourd'hai, au

Palais de Justice, les juges Art.

Fitznatriek el Hugues Fortier onl

été asserm:enlés. Aussitol après

celte céérémcnie, les nouve

  

court mis à l'eeuvre et ont siégé

sœur la première fois.

place” M. Vitzpatriek, a siégé,

u disposé du rôle de ln journée. }

dé journaux et de revues, études

in-16, il en profite pour faire unc

aux ju-

ges des sessions el de ln paix, se

Le juge P-A Choquetle, quz rem-

hier, pour ln dernièr: fois, et

IVIERES, LE JEUDI,

Des travaux
considérables
à la Shawinigan

les pouvoirs qu’elle est à dé-
velopper dans le haut St-
Maurice fourniront plus

de 600,000 chevaux-vapeur.

Le premier développement dela
Shawinigan sur la partie supérieure
dela rivière St-Maurice va ajouter
100.000 chevaux-vapeur aux res-
sources de la compagnie. Au prix
coûlant approximatif de 580 par
cheval - vapeur, ce développement
représente un déboursé de quelque
58.000,000. Lorsque Ju Shawini-
iLAurpris avunlage du dévelop-
pement complet de cetle partie du
St-Maurice, elle se trouvera à pos-
séder une installation additionnelle
de 600.000 chevaux-vapeur. La
première Usiire sera construite pro-
bablement au Rapide Fans Nom
el plus tarddes usines scrent cons-
truites au Rapide Blane, au Rapide
des Coeurs el au Rapide Allard.
Les ingénieurs de Ja compagnie
auront terminé leurs lravaux à la
fin de lautonme of la Shawinigan
Water and Power se trouve main-
tenant en mesure de pousser l'a-
vancemen! des travaux commeelle

esl engagée dele faire en recevant
un bail du gouvernement provin-
ctu. Le bail en question permet à
ln compagnie de développer pour
fins d'énergie électrique les rapides
situés sur le St-Maurice en tueut de
La Tuque.
En vertu de l'arrangement con-

clu eutre la compagnie Shawinigan
el le gouvernement. tes travaux de
constriction pone la première unité
devront être commencés le ler
juillet 1930. Le Ter quillel 19338, 1a
compagnie devra dévelapper 100,-
090 chevaux-vapeur, Elle poursui-
vræ ensuite ses travaux de façon à
commencer le (ual ricme dévelop-
pement en 1938. En plus de cela,
in Shawinigan fera construire un
réservoir. à Toro Rapids. pres de
St-Michel des Saints. réservoir qui
mestrera. 2,400 pieds de Jongneur.
La Shawinigan Water and Power
n'aura pas de difficultés à trouver
tu marché pourle surplus d'électri-
vité qu'elle se Irouvera produire
alors car durant les dernières an-
nées, les ventes d'énergie électrique
nl augmenté, de 26€ par année.
Actuellement. la compagnie vend
quelque S00,000  chevaux-vapeur
d'énergie électrigue.

Pour donner
dutravail à

nos gens
Un mouvement d’ensemble
sauverait la situation.

uote hy V

De Lottes parts les antorités
dans le pays drescenl des plans
oar fourair à nos iravailleurs de
l'ouvrage durant In saison hiver.

Cette saison s'annonce rude 2H 12
dergigncounp de le Doarse: s'il d'a
pas affecté directement l'ouvrier, le
Inisse cependant en fort manvaise
posture, car les gons fortunés qu’il
servail sonl d'une prudence ex-
trême de cs temps-ci. Les travaux
en perspective pour la saison sont
forcément remis à plus tard mais
l'ouvrier lui, ne peut. remetlre à

plus tard obligation de faire vivr:
sit famille.

Aussi est-ce avec plaisir qu’il voit
le mouvement général qui semble se
déclancher partoul : hiitissons,
construisons, agrandissons nos
travaux, nos indutrie.

Je

Des travaux
|. considérables
prie à'dtiisevilte

ba question de ranouveler le
systèmne d'égoûts pour la ville, à
l'étude depuis longtemps, com-
mence à fécevoir sa réalisation.
sur une distance de 1,100 pictls,

am système moderne va être ‘ins-
tniléafin’ de répondre à Ja demande
générale des résidents de lu rue st-
Taurent dont les caves sonl inon-
dées an, moindre coup de pluie.
Chgtravaux:Jpnnevont-de l’ou-

vraÿe à unbanomede nerson-
res qui d'ordinaire chôment en ce
lemsis de l’année.

C'est 1°‘ingénieur 7. Lambert qui
a charge:de surveiller ces Levahe 

1 Charles
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DEUX:SOUS LENUMÉRO:
Sa niptids] .

 

tiels.

nousfaire.

niers. 

DES LIVRES!

Nous avons perdu dans I’ incendie des milliers et des milliers de volumes.
Des dons sont venus déja, nombreux et sübstan-faut nous aider à les remplacer.

Nous publierons la liste des envois qu’on a eu et qu’on aura’ la bonté de

Nous prions nos amis de continuer.
les greniers qui feraient ici richement notre affaire.
anglais d'intérêt religieux, littéraire, ou historique, nous tenons beaucoup pour le
moment aux volumes canadiens, dont un bon nombre ne sont plus en librairie. :
Des collections de revues ou de journaux locaux seraient aussi reçues avec: plaisir.
Il ne nous reste rien, absolument rien! C'est dire que tout ce qu’on nous enverra :
sera accueilli avec gratitude.

Nous irons volontiers à domicile faire la visite et le triage des caisses et des gre- .
Nos amis devront aussi noter que les membres du Cercle Marie de I'Incarna-.

tion ont bien voulu offrir leurs services pour cette cueillette de volumes.
s’adresser i Mlle Claire Godbout, 69, Des Forges, ou lui téléphoner: 953j.
également appeler aau téléphone l’abbé T. Giroux, ou l’abbé Albert Tessier: 3307.

DES LIVRES!!

Un appel du Séminaire Saint-Joseph-

DESLIVRES

Bien des volumes dorment disou
À part les ouvrages français et
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120 métiers °
installés à

Louiseville
L'usine de soie complète acti-
vement son installation.

Le iravail de mise en place des
métiers de la nouvelle asine de soie
avance rapidement, Jusqu'à da iv
190 métiers onl élé insalléset
d'autres arriveront sous pea.

ln même temps que se fail Pins.
Lallation et la vérificalion des pié-
ces se prépare aussi ln manucenvre
délicale qui en surv>ifIera Lt pro-
duction régulière.
Aa train où vont les clioses l’u-

sine devrait être on pleine opdrn-
tion de bonne heure au printemps.

l'outillage accessoire, les services
d'alilités fournis par Ta ville sont
à se compléter ‘eux wuassi. l'usine
de filtration ‘sera en marche dés-lu
semaine prochuine.

La bourse
Rhodes va à
2 Québécois

Montréal, #9 Deux étudiants en
droit de troisième année de l'U-
niversité Laval, de Quéhee, M.

Bilodeau, B. A. et M.
Evender Veilleux, B. A. onl êté
choisis avan[-hier comme hoursiers
de Rhodes en 1980, pour la pro-
vince de Québce, à annoncé hier
M. G.-5. Stairs, secrétaire du co-
mité chargé de choisir les hour-
siers. On a déclaré qu'il y avail
eu plus de concurrents que d'ha-
bitude du distriel de,fnébee, et
que la compélilion avpit ététebuu-
de.
I y avail en Lout dix cundidals

de la province de Québec, dont+
du MetGill, 3 de l'Université Laval,
2 de, l'Université de Montréal,
tetniraéBishon's College, Lennox-
ville.
Les deux nouveaux boursiers

de Rhodes se sontdistingués jus-
qu'à « date comme étudiants en
droit à l'Université Laval, Tous
deux viennent de paroisses rurales
de ln province de Québec. La
famille de M. Bilodeau demeure
à lu Beauce, et M. Veilleux vient
de Compton.

Les boursiers iront étudier trois
ans en Europe. dont ‘deux à Ox-
ford et ln dernière au choix des
candidats.
La bourse que viennent, de rem-

porter MM. Bilodeun et Veilleux.
est lu plus importante de celles
à Inquelle puissent aspirer les étu-
diants de nos collèges et universités.
Elle comporte l'obtention d’une
subvention annuelle de $2,000 pour

  

w
h

Edgar Rochelle, C. R.,
M. PP. est le dernier candidat
Québecois à avoir gagné'le con-
cours nécessaire à son obtention,
en 1924. À cette date, l'Université
choisissait elle-même son candidat.
Depuis, l’initintive à être laissée
à un chacun, * les aspirants se
recrulant parmi l’élile de la classe
étudiante.

Celte subvention provient dian

nistre, du Transvaal, Sir. Cecil
Rhodes, qui laissait en mourart

cn remeltaitune partie aux pays

anglo-saxops, Angleterre, -Colonies
et Allemagne, à l'effet”dinstitier
‘desfonds¥devanit serviruik: oti |

trois anset est altribunble: t
À less mivordités de REESE

%
legs fuit ‘par l’ancien premier-Mi£|

une fortune de %400,000,000 et| 

Ceux qulenta :
Dieune devraient passe

 

Deux importants discours de
Sa Sainteté le Pape Pie XI
Le nationalisme mission

naire. La faibles-
se du protestan-

tisme; sa stérilité.

Cité Vaticane, 10., {.S.P.A.)--
Sa Saiînteté le Paye Pie XI

fail. hier deux énergiques et im-
portanls discours: sur des sujets
cencernant le monde cntholique.

S'adressanl aux représentants
des missiens eulholiques. le Sou-
verain Pontife a déclaré qu'il de-
vait absolument éviter de fuiçe
de la propagandenationaliste par-
ce que le ‘nationalisme est un mal
véritahle -et -qu'on- n'exagère -pas
en l'appelantime malédieUondans
le demnine missionnaire.

1] dit que tous les membres de
la hiérgrehie cathclique depuis le |:
olus hamble prêtre jusqu'au Pape
Ini-même doivent se rappeler cela.
Sian début, le nationalisme paruis-
sait offrir quelqueavantage à In
longue on trouvera qu’il est ineffi-
citce.

“Ceux qui travaillent pour Dieu
ne devraient jamais se mêler des
affgires du siècle.” déclare-t-il, ci-|x
tant l'Evangile pour demontrer
que nul homme ne peut servir
deux maîtres,

En conclusion, le Pape vecom-
mande en exemplesaix représen-
lants des missions lu dernière
prière du Chrtst sur la evoix elles
exhoite à muain'enir l'unité de
coeur, de pensée et d’uction qui

 

diants désireux de perfectionner
leyys ét udes.
SIN. Bilodeau ct. Veilleux onl

passé les examens: du concours
devant M. Beally président du
comité de Sélection, à Montréal,
vendredi el samedi dernier” Le
comité chargé de juger de çette|«
‘distribution est formë di
tain nombre de professenrs et d'hom
mes d'affaires choisis purmi. les
compétences.

cer: 

   

donnent Ja puissumce el Jess
de la victoire. u de
tous les missionntires de.ne-eons
sidéré en toutes choses que:les
sabi. des Janes ruclictées“tr
Jésus-Christ”, suns distinction, de
nationalité.
Au cours de lu. céréfménie,dels

lecture des bulles de’bé tification
des 186 martyrs anglhis,le.Pape
Pie XL a dit qe le prot Lantisme.+
‘’faiblissait de plus cp plus!"ét
en est arrivé à unpoint,i;
rilité même inspire à -plusiours;À
mes lu nostalgie du ahsélicisme.!2

11 se réjouit qua-Jes ¢ouvert
au catholicisme re.Tssenty drPl.
en plus fréquentes. 74

. *Voyes-le-ent holiéisn

 

      

   
   

 

plendit dans une vivelit ero nif
dis qué'le. protesLintisme. perd ri:
duellement du Lettiiin¢ ie. plus

euthoheisme.
‘Parfois il n semblé«(i

seau de 1'Eglise était’ en, danger, ‘
mais tout au contriire, ile a drat
versé triomphalément’ es
tucles eb marché dans:RY
véritable progrès, . ,

    

ts

Paisant l’éloge- des martyrs. ant
glais, Su  Sninteté. dit.ieleur:
principales carnctéristiques":‘'est
leur résistance à In Lyrannie:hus
sée sur lnfidélité au entholicismergrot
main et au Pape. Ils:ont,souffent-
conne les missionnaires “dans Jés
premières tranchées oùse livrent
des fzrmidables ‘duels entre”Per-
reur el Jn vérité l'Eglise et l'Etat,le
protestantismeet lecatholicisme.”
Le Papefait remarquièr que l’E-
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glise sort-driomphante de s
avee Etat, “Quand. LAcpl 29,;
sire vrainient pourvoir aux”.
térêlsdivers de -Ju, société, il suit
les conseils de In prévoyance humdi-
ne el garantit la liberté: du: cule
calholique. Clest ainsi *
Jourithui 18MM
duns un atmosphère, de Ji
Landis” que le protestantismeEk
flissant de phis:en plug" 47 15
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 BAGus/jou«s derniers ont ca ieules
Saptlilespe Vve,Alexis
od fin ie’ Delphine Villemure,

- flaçédée le 27 nove mbre à l'âge de
BP; imscl six "mois. Co
“ula levéelu corps fut faite pur
Rh N. Caron, et le service fai
chânté par le fils de lu défante M.
l'abbé Amédée Boucher, curé de
Bathurst, N.-Bassisté de MM.
les: ahbes 8. de Carafel et Jaech,

veutet vicaire de la paroisse. .
>.Aux, autels latéraux les nesses
furentdites parle pelicfils de Ja dé-

; fante le Rey. Père Arnumd Bou-
“chier, OM.L, de Sl-Bauveur de
Québec el MM. l'abbé. F. Boulay,
veuté délu: Cathédrale.
“no dun messe des moris de Yon
sfut exécutée par ln chorale parois-
sinle sous In direction de M. Nap.
‘Ballemure. M. A phopse Vile-
Autre rendit avec âme an cantique
Gesproprié.
odes purtears étaient. MM. Dé-
siré, Adrien. Dionis Vitlenrare,
Nap. Mnilleits. Alfred Gélinns
“Hector Boucher.
fe Les cubjaus de ln tombe étaieut
“portés par Mmes Adrien. Denis
Philippe. Dionim-Vilemure. Na.
JMailtsule-e. Sfred, Gélinas. MM.
“Hyacinthe Tralmi eL Esdras bu-
my. Danis Villemure, marchaisnt

‘en Wl de lo baunitre da Tiors-
+O.dre.
5. La calecte-Ful fuite varles veli-
-Les-tilles ae !a défunte Mmes A-
délard  Bellemure «1 Robert Le-
sieur.

Dans l'asststincs on cemnrquail :
ses fils le Rév. A. Boucher, curé de
Bathurst, N.-B.; M. Gilbert Bou-
cher, M. Adjutor Boucher et Mme
Boucher, ses files Mme Hervale
Bourassa, née Lda, cL M. Bournssa,
Mme Edgar Vaillancoari, née Vé-

> —#inu et ML. Vaillancoact.  Yama-
cluche: Mme Lacen Desna nies
pee Aberin de Montréal: Réêv.
Pere Armand Boucher, de St-San-
veur de Québec:-M. Philippe De-
Evaluiers dé-AMlontreals M. Arthur
gt Mile Béatrice Boucher MM. Al

". phonse Boucher MM. et Mmes
Elphège Côté Phydime Bellemare.
-Alexaudr> G.inac Robert Lesieur
Anselme Villemure, Gustave Dus--
sual Napoléon Maillette Adrien

UE AlemareAlfred Gélinas. Ozius
Ricard Eugène Desautniers MM.

- Alphons* Gélinas, Désiré Ville-
thre, Arthur Neven, Lucien Géli-
ÿ.us, M. et MmeAlphonse,Bonlan-
vier, Mar Vive Ernest Boalunger,
"MM. Joseph et Georges Carban-
ineau, Arthur Miillette, Alphonse
* Millemure, Aide Desaulniers, MM.
“18.Mmes Lson“P. Dosaulnjers, Jo-
“seph. Desnülpiers, Armandci Ar-
A ur Lafontaine, Antoni Vai lan.
“court, Mlkes Anita ct. Rose Boaras-
‘sh, Anita: Lapointe, vn Lemyre,
/lnérèse l. Vaillancourt, MM. et
2NImes Joseph Gauthier, Arthur
sa pointe, Léon Girardin, Denis
,Ni-demure, Napoléon Lascinte
NM. Fernando Villemute, Louis
+ Dassault Eugène Lemyre, Pierre
- Hellemure, Georges Proulx Nap.
»Siesieur,Ruoul Duchesne, mire,
 Qurer Milot, maire de la paroisse,
Arthur Méroux. Odilon Bellemare

.BOlairs Alexandre Gignac, Hector
ë linas; Emile et Antonio Belle-
=nfire, Nérée Bellemare, Stephen
.Proalx, Maurice Prou:x, Honorat,
Lamy. Wilfrid Pellerin, Sylvia Vil-

> émire, MM et Mmes Divnis Vil-
F Jesmure,re Milot, Néres St-
= Leuis, E. hamy, Mss dusesh
; Mélleniure, Jenn’ Uf;SE MM. Au-
ghste ci Arthur-5. Lacerle, Honri
ot:Ængène Mailleite, l’ierre et Ar-
thur Milct, Mnjorique Desrcéhers, !

A8s. Descôteaux, Cyrias Boucher,
: Dionis Girardin, Azarie Mailleite,
Horwisdas Boucher, Paul Meunier,

ï ‘Pak Desuunièrs, M. cl Mme A-
délard Delnandge,M. Elie Lemyre.
de Montréal: Mies Louis Gelinas,
François Grenier, Nelson Gélinas.

, M. A. Gélisas de Shawinigan; M.
+dMme-Wilfrid Lemyre, Mme Chls
/ Gauthier: Mrae \-Bie Abram,
ML. et Mime:WilfridGrenice, MM.
“Jésaphat Grpnicr (Pou) Boucher
#4; - Muillette.: MM. et Mmes A-
‘dem GélinasAlphonse Villenrure,
nn ctor Lemuy, Arendius Vill pure,
Hépnat Lafontaine, Antonio He le-
Spire, Déuat MDesaültnièrs. Alcide.
:-Bpuckeér, Trnestas Boucher. Mme
purVillemure,—Freis-Rivières;
EL

   

: Chs “Fortin, Mmes- Gédéon
sid0Ussenu.side.-Louigavil.ez dozeph
“4gapiils,.de  Muskinongé: Joseph
-À J'emare, MM. Albert-Bournival,

 

X foulBellemare; ‘de -St-Barnabe:1 Ulias.ot Re oit Descôteaux, de
;'fnireites Ménoritst Gauthier. Lu-

ve

LPre.Bourassa, MM, Charles ct.
avuriste ” Gélinas, Omer. Desaul-
- Mers, Charles Lesietir, M,.et Mme

ien Milot, MéjoriquéLemy; Théo.

+14

  

  

sigan, Thimoléan., Bellemare,;Idn
ny,GaileLesieur, cAxthie Gay-
Men. ; A,
card, Antonio.Garbonnenu.:dinsi
Lungrandnombre,d'autrestdont:

es-nomsnous: échappent. … . -

anides"“dermméile.” “
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JP, Grimärd, MM.Charles Gar-|,

ilons-Desaninièrs.#\lbort|

       

Oeuvres des semaines eucha-
ristiques: Lu famille Lucien Dé-

vsaulniers. Mile Maures + Bellemure,
ses soeurs Mme Vve Ls Gélinas et
Me ViveFrancois Grenier, belles-
socurs Mme Vve Philippe Ville-
mure et Mme Vve Ephrem Ville
mire.

Oeuvre de Terre-Sainte: M. el
Mie Denis Viltemure, la famille
Dionis Villeninre la Famille Zéphit-
rin Bourassa. la famille Edgar
Vaillancourt

Bouquats spirituels

Les familles Hereule Bourassa,
Giroux, Nap. Maillette. Philippe
Hachy, Chartes Gélinas, de

Montréal.
M. et Muie Adélerd Bellemare

M. et Mme J.-A Purenieau, les
Frères des Ecoles Chrétiennes. RR.
Frères Jougan. Boniface, de Mont-

réal.

Sympathies

M. Cvrias Boucher, MM. et
Mmes Honorat Lamy, Eliphege
Côté, J.-P. Grimard, MM. Léon-
P. Desaulniers, Cléophus Ricard,
Mme Vee Léon Gélinas, MM.
A.-N. Lesteur, Adrien Bellemare,
Adrien Vilemume, MM. et Mmes
Phydinie Bellemare. Alphonse Vil-
mure, MM. Wilféd lefferin, Hono-
rius Gauthier, la fenille AL Ri-
card, MMzet Mmes A'exandre Gi-
gnae, Po Haehy, Ja famille Nelson
Gélinas. Shawinigan, M. et Mme
Victor Lemay. la famille Eugène
Maiilettela famille Dr CN. Beane,
chemin, Mme Joseph Abrau MM.
el Mmes Raoul Duchesne, Albert
Gélinas, Jos-L. Desanluiers, les
familles Georges Proulx, Donal
Lafontaine. Arthur Descôteaux.
Maxime Milot. Chs-15, Fortin, De
siré Villemure, Napotéon Lesieur,
Mme Adélard Villemure, M. et
Mme Sylvio Villemure, Met Mie
Joseph-1rs Lacerte, Mme Vee Gé-
déon Rousseau, MM. et Mines À
Bellemnare, Léon Girardin, Mme
Vve Théodo & Aira  

|
|

ST-MAURICE
La fête de l’'Immaculée-Con-

ception

Comme Loujours cette fête a été
célébrée avec grande solennité, non
seulement dans Voflice divin du
Matin, mais autssi par Lu réception
snlennelle des Enfants de Marie, à
deux heures et demie de l'après-
midi. Cetle cérémonie si impo-
sante tient toujours au coeur des
dévots' à Marie.

Décès

AM. Francois Ducharme est débe-
dé à St-Bernard de, Shawinigan a
semaine dernière. Ses funérailles
out eu lieu ici Jundi matin le 9 enu-
rant au milicu d'une affluence de
parents el d'amis, tant de la pa-
roisse que de celles -avoisinantes.
M. Ducharme était âgée de 74

aus. Citoyen intègre et estimé de
fous 11 y à à peine cing’ mois qu’il
avait laissé la parnisse pour Shu-
winigan. Un nombreux cortège
faisait suite à sa dépouille mortelle.
Le service fut chanté par M. l'abbé
Lévis Desilets,Vicaire à St-Mare,et
neveu du défunt, assisté de M. le  

du

chanoine Caron,evré de ls paroisse
etade Mile curé Brunette, du Mont-
Carmel, Des messes furent cites
uux autels latéraux par VE l'abbé 1,
Brunelle, curé de St-Lue, et M.
l'abbé Les Bememier. Lu nesse des
mortsaut, trésobien rendue par ta
charade ainsi que plusicérs metetls
de ciremstance.

Naissance

Met Mine Paul-Fmite Grécoire,
mn fils baptisé sous bee noms de
J-Gilles-Laurent.  Parraiînet mar-
vaine: ML le naunire Urgèle Gré-
roire of Mme Gégoire des 'Frois-
Hivières.  Porteuse: UHe Maric-
Pande Morin.

ST-PAULIN
La Satule-Catherine fui bien fè-

tée dans notre paroisse «0 plusieurs
personnes oe os ul réunies à Veal
tuatersts wi, cour asisier à ls
cance dramatique doande mur he
dèves de Mte dalieit + Micard.

La levee da rideau a eu Heu à
1h, 30. Le programmes <avtmi,
fat exccaie:

Biznvenuae, Une dithealii
Gio. Lessard

J. Paquin, be Baril, D, dalion el
MA, Desclrènes.. :

UN: SORT
Pers.datnes

Mune Label MF. Jaïe;
Marie Labels to. Bellna
Mme Scan Y. Abba
Pierre, Ye to Bones
facques \titesut Le Bellomer
MoLadear, doctor Norden (or vont, ML Amarpd Bey,

li tL Bai oRre Me Nm the Clo
Leenatd lero pee M an no Marehond,

Thea ee ne, crore ren VEE YY ee NecoNL RE nr

ROSE TEEN Pr ht Sn eee Hither ML
FOSC ANAGES Rte M ME Gihort Mau

opt Cov ‘ > HS Lan Mo hed
vil fe Vo be en lien sooo UP Yvonne ree

Ved ereehcioes BoE soning MUEY OM Osebret ois Mite Near
\hira, Vorsat Sov eiaana, VR
M onde onde Clb 0 Ricard Sc oee Den d'in Ve Gaheteih !

+
Cs pare or C0 0 aA ie

ve Parce Loi V2 P'euhèros

cure LL ant ent
Lo Baril

pa LATE
\a revoir

dote Motut

ee ent fat ua plaisir de queue!
plasieurs jets dues Ye vin.

Elatent prdseals a la tele: SoM,
et Mans Ahred et Aledds Vo art
MAL. bllemarPL br Leu,
+ CharelL + PP. Minea-ao, 1 Pré-
Dec HL Préche ce 12 Pr'ehvite,
L.Atard, L-.0 Baril, W.C' ment.
KR. Lessard. RL Baril. O. Loblune.
Poe JL Bélanger. LL Plante, 1
Lessard, J.-H Ricard, NM. €:
Mmes 1 Lessard, W. Lessard el
leur Hillette Hélène Go A lard. 1.
Paqain, A BarilOL 306- Yves, Mmes
P. Juien, D. Peschènes «i ox
lle ties, Rose ei Chaire, FL Bail.

N. Iréchette, 0-Bie OA Bail,
et su fillette Cergeite, LL. Clément,

Boucher, Mil>s Afarie-R- re ci
Livara Planss. V2 ee M. lehlune.
Alive Lessard. A +1 RL Lessard,
M. F. Clément. V2 2-1 €. Payuin.
Espérance Bal Marie-Bho.ch-
Allud. BL Présente, FL Perres nl.
J. Bellemare, MM. Ct ©. Allard,

Lu séance Tat dos plus gaies, elle
se prelongeu lard dans la scirée gt
Lous sx s°parérent cmporlant vtr
Leureax sonvenir de cette rénñien.

Jsonnes présentes à ecte > nirée
vous avons remarqué: M. Ur-
hour Remillard, Mile Rita Péri-

I

SAINT-TITE
Exercices de la Chorale pour

Noel

Lar charade deal repafpre
side, >ous lac oeduite dé
Lacoursière of JP-Gilles Desu-
reauftesl à excrecr un pr gramme
spécial de chant € de musique
sterée pour In fête de Na, On
v exerec ‘entrauebres Inotceaux ut

were hen: piste à deux voix
de Ern, Gagron, Site Messe des
Anges”. On extree également les
cantignes de Noel harmeamizés par
|- même avteur.

Belle soirée chez Mme Emile
Beaudoin

A Pacension du 32ème anniver-
siire de naissunee de M. Emile
Beaudein, il» avail réunion
de parents of amis, Hoy cnt
claati, musiqres volo, déatma-
Fou. oo cartes, Un goûter fut
servi à lots les invités, De ma-
gniliques cadeaux furent présentés
à M. Beur:doin. Pari des. pore

env, M. Anthime Massicolte. Me
pnteinette Beundoin, M,Patriek
Yon, ok Meas. Abitil i
Vite Cle Carpentier. MJosh
\archaret Me Germaine Mo-
view, M 12e Guin vtt de SE
stontdas de Chermplaie, Mlle Por- pu cine Bed in, M Jem-Loois
Marehpod, Xe Maris-Arg de
  

Corey VE don TO nie
4 Viet ain devob MD Chartes
4 .

vi
UML in Cure rl'ord 

tdi
ANT0

put assemblés peur fais Uélee-
deadi -uveau marçoiillier vour
rémplacer M 2oscabi-B Gravel,
sortant de charge M. Lucien
Gagan Fal efsisi cae Passion
slée.
oe

© GENTILLY
Baptémes

M. et Mme Donat Leb oad
so les hoareax paurcais d'une
fille baptisée ous les noms de
Marie, Jeanne, Thérèse, Parrain
ui marraine: M. et Mme Oxcue
Baril, chele et tante de d'enfani.
~ M. et Mme Alphonse Goudrenn

nd orl A ears parents © amis
de la naissance d'au fils baotis:
sous dew noms de Lois, Philipae,
Mired. Parada ob nore:
Moor Mme A Genest, onde ef
unie de Vonfani.

Décès d’un enfant.

Last déctdé le deux dévensbre à
Fags de gunaoun, Mavic Adis
fenfani de M. el Mine A. Geuvst:
“He à été infitmce letreis dens Pa-
présemell A da famille éproavée
nous offrcas ges sy mpi bes

t :

Va €t vicat

—MM. Lo Labicnid of 1. Du-"
bois snl reveaus aun Vote à:
> . + ,Cle dul vince Bdoaurd,

M. VAbh"
à Cesilly. Li

boncval

MOA Pau)

e a'udfaire

New +
Me irtal, ehez su
vob Carlie,

t rye îMoa uns fd
ede Nie

  

MASKINONGE
Ny eas . ;
M T-bhé Oiter Gahoërs. cn

cémiraire €; Trois Rivière-. dr
pac sane Chez seu père. M. David
Gubhonry,

AVIS
Depuis quelque temps cor-'%-

tains courtiers d'ebligations *
fen! dans les journaux une grande réclame at sujet d'une
jrouvelie emission de $1,200,00..
00 en faveur de ia Province St-

LE ie 4 F. die y}. NL et

Le Eden atalerd, VA
PV Le Mais Bae in, ae IER

+

CT TH BTEv Ral " 3 .| ST-FROSPER

Fête ac l'enmnstCeoncention

bootie dr Mee md <n oe

bou ke en coeur d' tonnes ff
Fafanes ét Maries a de hhre
aves vrande ont, BS
wlio avail C87 magnTiga we ni da
ogee: Lomi un tres grand ui nn-
nie de connnanic ns faront di
“ribaées,

Monsiear bo chancine, N-f,
Prcecte, cifiein + Li prsneur oc.
airs” qu'aux Vapors a lear Hes
quifur ol cuite

 

ha hievres
Un bon nombrede jeunes filles

d'unêrent leurs nur, were ene
(r.r dans li eongreguiton des l£r-
“als de Marte, ol promoncère nt
l'ret-deconséeration. © ?
Hoy eut aussi rominatf nu de

Mie Bertha Désathuiors comm
atésidente pour l'année 1930,

Nouveau marguiller. "t Dimarehe ‘dernier tés franes-
icmanciers dé” celle patroises se
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SR
Rin Pia première fois une
Sibérie.
à la ferme expérimentale soviétique, à VI
geste duPrince Edouard
‘National. Express.
Un agent des éleveurs accompagne c

On comptait dans l'expédition 131 ren

De Seattle ils seront dirigés vers Kobé,

+#%RENARDS POUR LA; SIBÉRIE
  

 

 

 
ro

1
iquantitéde renards

    bl aTTEN©MOANai (Photos CanadienNational),

argentés vivants vient, d'êtee envoyéen
ards de "lle. du Prince Edouard,

adivostock (Sibérie). Les renards ont faitle voyuge
à Seattle dans un fourgon spécial des messageries de la Canadian

; Japon, et de là sur Vladivostock,
es animaux deluxe et verra à ce qu’ils ne. manquentderien.

)
)

 
tous adressés

dables,
soires,. Grille-pain,- Des ar-
ticles en Aluminium, en Gra-!
ait, en Téle de Russie, Des
Patins C.C.M.. d¢ toutes les

Gutter

Hongrie.
Les Supérieur: de la Province

Franciscaine St-Joseph du Ca-‘
nada tiennentà avertir le public ‘

“entre,
; | “nes

sant allés à StM nique cn v vel

PACIFIQUE

-| Jean de Capistran de Budazest, ‘

 

Belle fére

A de -oitée de ta Ste-Catherine,
etes M1 Gahoury, étaient pus

à celte ceeusion. M. ee Mane
Adrien Grhours, Mit Mane Adé-
fard Lefebvre, de Si-Justin, M.

SOTO

Hot Mime Paal MareHand, dé Mis-
kinongé, M. Adrien Bussières, de
St-Justin. Mlle Marie-Rose Ga-
boury, M. Raoul Gahaure, Mile
Régina Marcie, de St-Justin, M.
Josh Vineert. Mlle lrène Gu-
b, .v, Lgnori Aluric, Mile Jeanne
Gahoëry, ML € Mae Stanislas
‘Gahoury, M. Davif Gahoury, M.
et Mme Odilor Rinfret. M. Char-
les-Dést 6€ Pagwin, de St-Justin,
Mlle fEspéraree Gaboury, M. U-
bald et Me Gahridle Gaboury,
M. et Mine Ch=-Anselime Landry,
Mlle Corine Lefebvre.

  SRE

Pou

Grosses Familles

VRPSN NAN

r Les
 

 

 

L'article Indispensable.

i Votre cuisine sera complète te jour
| ou vous jy ‘instalierez notre nouve

- | évier émaillé, dôutle grandeur,
Venezle voir et demandes nos prix.

Cyrille Labelle & Cie
10, - Rue Des Forges - 10 
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WapPSN,
HORAIRZ EN VIGUEUR

Départ des Trois-Rivières

Trains pour Montréal

250 a.m. Lous les jours
qu’ils ne sont nullement inté- pd wan. jours de semaine

~ oo clos | eeressé dans cet emprunt et qu’ils ‘27 pm, tous les jours
se dégagent de toute respon- 5.00 p.m. tous

sabilité en cette affaire.

 

Pèlerinage à Carthage  -
: (A.N.)

à l'occasion du

Congrès Eucharistique
International
sous les auspices de

S.G. Mgr. A. O. GAGNON
Evêque de Sherbrooke, P.Q.
 

Magnifique randonnée en salon-
limousines à travers

‘LA FRANCE! L'ITALIE
LA SUISSE - L’ANGLETERRE

 

VISITE des sanctuaires de
LISIEUX - MONTMARTRE - LOURDES

ROME - ASSISE ARS
PARAY-LE-MONIAL
 

PRIX MODIQUES
Demandez Ja brochure explicative à

D. R. KENNEDY, Agent Général

201 Ouest rue St-Jacques, Montréal
ou à tout agent du

PACIFIQUE CANADIEN

 

 

32A-32B, rue Hart,
i Tél. 402
Les Trois-Rivières

VOS CADEAUX DE FETES

Tél. 40

C’estle temps d’y songer et de|faire lc choix de ces belles cho-;
Ses qui féront des-heureux.

Couteaux de table non’ oxi-
Réchauds

Rasoirs de sûreté et King |
Blaireaux

Nos vernis et nos laques sont:
‘CNommes par leur qualité et:
leur facilité d'application.

il n’est rien de mieux pour re-
incttre à neuf pour les Fêtes | es meubles que vous aimez,
 

  

+

!

Rôtis- |

 

Henri Hobert, Enrg.
i

i

i

“ormes.- - Traîneaux, - Trai. >
nes sauvages, Fâtons de gou- à
re

les jours
i 7.08 p.m. tous les jours.

i Trains pour Québec
|

£05 a.m. Lous les jours
'7.20 a.m. jours de semaine
i 12 midi Lous les jours
1.05 pan. jours de semaine

[7.00 p.m. dimanche
7.30 p.m. Lous les jours

 

|
!
4 Trains pour Grand’Mgére

 

6.50 a.m. tous les jours
i 12 midi | ds 2 0)
: 3,45 pm. de pe
| 7.85 p.m. lo

| Trains pour Gdes Piles

! 10.20 a.m, jours de scmaine “aq
7.00 p.m. do

 

Pour réserves de places dans
‘les wagons-lits et wagons-sa-
lons, s'adresser au bureau de la

 

 

‘pepsie, artério-sclérose mor.

  

LE BIEN PUBLIC ect 24:par la Cie Le Bien Public Lesdont M. ablD, Galiote2 gérant, et imprimé par Pierprimerie St-Joseph, au No 5
rue Bonaventure Liesl T,.:Rivières. Ved Trois.

oran| Annonces — Classifiées

|
35 centins pour 25m1 ota;
€. par mot additionnai,

Sail

—————

     
   
   

   
  

   

 

A celles qui sont amb:
Grossalaire. Grandedévetitscelles qui veulent apprend; àculture de Beauté et la CoiffuJoignezle plus grand systèmédùCanada, Diplome déceeng, ~’erlvez pour tnform, :ACADEMIE MARVEL[LE Ste-Cutlierino Ent - Moonie)   

  

Ln

SANATORIUM
DEBLOIS

——memes

LES TROIS-RIVIERESP.Q,
ea STATS 6
Trai ternen ts ! des =ratadies

nerveuses et chroniques, neu.
rasthénie, rhuinatisnies, dis.

 

phinomanie, alcoolisme, ete.
Application des dernières mé.

Cure d'eau,
sage, bains de tumire et d%ay
minérale, rayons ultra-vibléts
régimes spéciaux, etc.
Cuniort moderne, service

d'ascenseur, solarivms. Prix
très"snodérés; chambre et pen.
sion depuis $14.00 par semaine,
Prospectus sur demande,’

 

 

 

| Pour une’

plus grande i

protection!

LG

EAUBLEN
. ° . :

&Cie
Maison fondée à Montréal

“en 1892

Etablie aux Trois-Rivières’

en 1919

 

Membres de la Bourse de’

Montréal

Membres du Curb de
STUN] lerid)-glzs sb SUB,

->tta{rre Montééataga"[ansy:

MAURICE LANGLOIS ‘

nition + i. Gérant iifSA

153, Notre-Dame

Téléphone 1180

Les ‘Trois-Rivières, Po
      

 

   
 

ville, 122 rue Notre-Dame, Tél. ve
:2001 - 2002, ou à la gare, Tél. 2€ mi

PLACEMENTS

 

Hôtellerie Matane

A. Bélanger, Ltée

Immeubles St-Roch
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~UNTHAUMATURGE |
c passa vraiment des choses extraordinaires sur la tombe d'un

mort il y a enquante ans,
sut s'empêcher de remarquer la coïncidence de cette date quiest, pour
ut s € la fête de l'Immaculée Conception, ct ce 8 décembre 1929
+ sgt exactement le soixante-quinziéme anniversaire de la premulga-
| est Les prodiges opérés auprès

tombe perdue dans le cimetière de Malden, Mass, aux Etats-
manifester à peu près un mois avant le huitième

et tout de suite on a donné aux faits miraculeux,
, dans ce pays par excellence de la publicité. Des

“les anxieuses de merveilleux sont venues de toutes parts auprès du
foples c'est par centaines de mille que les pèlerins ont envahi

"jeune prétre.

jes catholiques
,

tion du dogme

d'une
te de

Unis, ont comme
nce à se

iour de décembre,

wiepublicité énorme

tre troublant :

Leetiire de Malden.

Chose
œuvres de cet

prudente et sage, à

son intercession.

De ces fits, icllemrent prodigieux qu’ils dépassent toutes les données

de Ja science humaine et déroutent toute explication, nous n’en con-

naissons pas le nombre exact: LOUS SAVONS QUE le nombre en est consi-

dérable. Vers la fin de novembre on affirmait que le nombre des mala-

des, subitement délivrés de leurs maux par 1 invocation de cet abbé
Les autorités ecclésiastiques nous diront avant

Jusque-là nous devons attendre dans le respect et
Power, dépassait 90.

per ce qui en cst.

de la Vierge Immaculée.

un 8 décembre. On 1

étrange, hour nc ‘savons pratiquement riende la vis et des
abbé Patrick Power, mort vers l’âge de 35 ans; nous ne

savons que les faite extraordinaires quis’accomplissent aujourd'hui sur

satombe. La foule n'a pas été lente à crier: ‘’Au miracle”. L'Église,
supprimé l'entrée au cimetière de Malden, et com-

ce une sérieuse eng'téte sur ce qui concerne lavie et les œuvres de

ce prêtre jusqu'ici ignoré, et surles faits extraordinaires accomplis par

lÉconfiance. que lc tribunal suprêmede l’Église ait prononcé.

"A la lecture des journauxdes États-Uris, il est assez difficile de

(dÉMiéiefbe Hdiect! veiHe tequi n’est que légende. Reconnaissons tou-

tefis que dans le récit des faits la grande presse d'information améri- |:

eine a apporté le rém : souci de renseigner exactement le public que

dans les cas d'événements extracrdinairee. Entrevues des miraculés,

photographies, dates, ete, tout nous est fourni pour faciliter ie contrôle

de la véracité du récit.

C'est de cette source d'information que nous apprenons qu'unjour

de novembre, un jeune enfant jusque là infirime, revint a la maisen pa-
Étonnerment des parents.

le pressent de questions, l'enfant répond qu'il est allé jouer dans le

cmetite de Malden dans une flaque d’eau qui se trouve près d'une

tombe. On se rend «nn hate à l'endroit indiqué, ct l’on voit que la pierre

tombale porte cette simple inscription :“Ci-git le R. Fire Patrick-J.

Power.” Commebiun l'on pense, Ja presse à nouvelle n'a pzs manqué

de faire grand tapage autour de ce fuit surprenant.

détails de cette famille du miraculé, on a publié la photographie de l’en-

fant guéri dans cette circonstance extracrdinaire.

On a remarg°1S ainsi QUE Parmi le grand nombre des imiraculés, se

ternelle complètement guéri.

touvent beaucoup d'enfants: infirm:s

de pire, disant qu'elle épronuvait

ment depuis sur cette terre de iniracles.

sinte Vierge à Bernadette.

fits

3
al

On a donné les

naiscance,paralys(s a la suite

de maladie du jeune dge, aveagles, sourds-muets, etc. Sur le modeste
monument du Fère Power, se trouve, sculpté en relief, un calice symboli-
que. Cecalicz retient un peu de la pluie qui tombe.
pluie une femme inconnue venait tremger se main malade dansle calice

un singulier soulagement.
r'œueilli depuis de cette cau bienfaisante,el par son application sur les
membres malades on a obtenu souvent une complète guérison.
liste de récits pareillement merveilleux. continue.
“Nous ne savons évidemment pas ce qui en est de tout czla, et comme
mu le disons plus haut, il nous faut attendre que les autorités ecclé-
siastiques, après mûre délitération et constatation certaine que nous
fommés en présence de l'évidente intervention du cicl, neus affirme
W'lya véritablement là des faits miraculeux. Si la décision du tribur:al
élÉglise est dans ce sens,nous devrons croire alors que ce jeunc prêtre

‘dÿftuer saint, ct que les actes accomplis sur sa tombe, par l'interven-
ti de’ son nom, sont réellement ceux d'un élu de Dieu,
“ Jusque-là il nous est bien permis de voir. par le rapprochement des

dates, une coincidence plus que singulière. Si nous-ignorons tout de la
viede celui sur la tombe duquel s'accomplissent aujourd’hui de véritables
merveilles, il nous faut reconnaitre toutefcis que ce prêtre, hier oublié,
eit mort uñ ‘our de Fête de l'Immaculée Conception, un 8 décembre.
Il nous faut admettre aussi que les prodiges qui se passent dans la
gande République, jouisseuse ct à moitié palenne, s’accomplissent ex- Vä i :
attement, après trois quarts de siècle ce la proclamation du dogme par| pétence nécessaire pour exercer leur
le Pape Pie IX. Les faits surnaturels accomplis dans le cimetière de
Malden ne sont ni moins extraordinaires nimoins frappants que. ceux
accomplis depuis le 11 février 1858 en face de la grotte du rocher de

Massabielle. Depuis cette date Lourdes est devenu le sanctuaire par[1
excellence vers lequel se traînent toutes les misères humaines, pour en
fevenir, les unes guéries, les autres soulagées, cu du moins apaisées. re

. L'apparition de Marie à une pauvre enfant en 1858 n’a pas été plus

|

Mal et qui s'efforcent de le propager
merveilleuse que les actes merveilleux. qui s'accomplissent journelle-

Or après chaque

On a

Et la

Chose remarquable aussi, les
paroles par lesquelles salue l'enfant la Vie-ge bénie, sont exactementla
onfrmation du dogme proclamépar le successeur de Pierre, par le Vi-
taire de Jésus-Christ surla terre, par le glorieux Fie IX, quatreans a-

vent l'appârition miraculeuse. ‘Je suis l’Immatulée Conception” dit ld|«
1

In'y a pas de doute que, de gré ou de force, cc rapprochement des
a dit porter aréfléchir lescentaines de mille pè‘erins du cimetière

deMa'den. Certains dimanches,il y avait là deux cent mille personnes,

A ceux-ci qui
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Syndicat des plembiers

des Trois-Rivières, a tenu son as

Syndicats Nationaux, 21. rae
Royale, dimanche le 8 décembre
L'assemblée était scas la présiden”
es de M. J. Leblane.

Lirntes, mais comme il y

 

metire a la prechaine

cule.

vie. La prochaine réanios nura
fea le 22 décembre.
dive,

Nationauxdifiee des Syndicats
Royale.Catholiques. 21 rue.

Vendredile 18 décembre, assem-
blée du Syndicat des peinires, aa
meme endroit.

Mardi, le 17, as s-unbiée da Con
vil eentralan même endroit.

Mercredi, le 18, assemblée du

Sy adicat des journaliers, au même
vndroii.

  

L'Union Nationale des plombiers

somblée régulière à l'édifice des

Le procès-
verbal de la dernière séance fui «-
dopit à l'unanimité. H y ent ensui-
ce discussion de questions imper-

avaii à
grine (orem lie mauvaise temp! -
ature avanl emodéehd an grand
nombre da membres d'assister à
veite réunicn, i ful décidé de re-

smbléele
soin de prendre les décisipns ué-
cessiires. Desuis sa réorganisalion,
le Syadical des plombiers manifeste
da beau zèle pour la cause syudi-

Neaus Lai souhaitons de con-
dnuer de marcher dans la bonne

Qu'en se le

Frcchaines réunions syndicales

Jeudi, le 12 décembre, assemblée
du Syndicat des Drigacteurs, à l'é-

 

Retraite fermée

Lu retraite fermée qui a été an-
noucée la semaine dernière comme
devant. avei- lieu à lu fin du mois
de décembre est définitivement re-
tise après le 15 janvier zrcchaïn
On voudra bien en prendre note

Conseil Central Y

Une réunion spéciale du Conseil
seil central a eulicu, nuerdi,le 10 dé-
cembre dans la salle des Syndicats
Catholiques, pour traiter de l'en-
sagement del'organisateur. M.A.
Carle a élé récngagé pour ln nou-
velle année aux mêmes conditinus
que parle passé, mais avec quelques
changenients duns «e- heures de
bareau. À l'uvenir, M. l'Organi-
sieur sera à son barreau de 8 hres
à 9 heures ec de 11 hres à midi,
dans l'avant-midi, et de VU hre à
2 heares et de 5 à 6 heures dans Ua
très-midi. Le suit, de 7 hres à
8 hres excepté le samedi soir.
Les membres sont prics de pren-

are note de ces quelques change-
wenls qui prendront elfet le 16
décembre.

Rafle de dindes

Landi soir, le To décembre, une
litéressante rafle de “oules ci de
diades aura lion, à ln salle des Syn-
dicats Cail oliqaes, 21. rue Royale,
Nous esérens que tous les ouvriers
syndiqués se feront un deveir de
vrendre part à cette valle gui esl
organisée an profit du Conseil Con-
tral ct qu'ils s'efforcerent aussi d'y
amener leurs amis. Qu'en ne l'ou-
blie das.
 

A propos
de livres

MAUVAIS LIBRAIRES

On parle souvent (à Trois-Riviè-
res) de mauvais livres, livres licen-
vieux, livres inmmoraux, Magazines,
obscènes, ete. Neserait-:l pas plus
« propos de parler plutôt de muu-
vius hbraires manquant de la com-

 

commerce avec honneur eU loyauté?
Ÿ en a-l-il à Trois-Rivières de ces
mauvais libraires ? Oui, et on pour-
ait les classer en trois catégories:
1) Lesfranchement mauvais

-—qui ne veulent que le triomphe du

de toutes manières ne rougissant
pus, de se faire les suppôts de Sa-
tun pour inoculer dans les jeunes
cerveaux le venin de l’impureté el
dela débauche. En,plus des obs-
"énilés qu'ils exposent aux veux
du public, ils en ont de spéciales
derrière leurs comptoirs qu'ils n'o-
seat afficher de peur de s'en faire
coûter, mais qu'ils passent à leurs

Lälténdant patiemment l’heure d'approcher de la tombe de l'humble[linbitués et que ceux-ci ensuite

ibs

ttlà grande paix de vivre.

Fête du Christ.
:,, Et c'es
Mon qu'il à été prêtre.

tenu du jeunc Power
lats-Unis,

destinait à la prêtri2) a prêtriscut prétrise,

tnquante ans après son d
Que toute ja popul
+ En attend
Marquable, no
aordinaire d

er les yeux.
flinc.enée par le
athechtion de
a-M0liques, le mj
nes bi it“OA qui donne au cœurct
For ni l'argent.

. : Le concert de mn . A .

Htves do Académie.& Solr a ete
tel, Président de 1a
= a fon, le M

PRE avec bo

 

prêtre. Il y avait parmi la foule, des croyants et des incroyants. Les
fs venaient prier avec foi, d’autres, sans doute, n’étaient probable-
ment là que parsimple esprit de conservation, mis parcet instinct de la
mature qui nous fait souhaiterla fin dansla souffrance,la fin du malheur,

Mais pourles uns et les autres,il était évi-
t que le fait surnaturel qu ils imploraient, ils l'attendaient de l'in-

uence heureusc des cendres venérables d'un homme qui avait été un

t pourtant vrai que nous ne savons rien de l’abbé Power

. La plupart de ceux qui l’ont connu durant sa
€ Vie sont morts aujourd'hui. Les rares témoins qui restent, n’ont

; (lève au séminaire de Quétec, ou prêtre aux E-
rlen de particulièrement remarquable, sinen qu'il avait un

ire caractère ct une belle intelligence. Ce jeune homme bien doué se
Il est mort vers 35 ans.

,—* peu près tout ce que nous savons d’un mort sur la tombe duquel,

écès, s'accoruplissentdesfaits si extraordinaires
ation des États-Unis en est kouleversée.

ant que les événements se précisent autour de ce casre-
us devons nous rappeler que le miracle est le moyen ex-
ont Dicu dispose souvent pour toucher les coeurs ct dessil-
Il est la confirmation éclatante de la vérité de la doctrine

Christ, et ne sc manifeste jamais autrement que par
l'Église ct des fidèles serviteurs de Dieu.

je miracle devient la preuve surabondante que nous som-

"h et véritablement dans le droit chemin. C’est une constata
à l'esprit, une paix proforide que ne donnent ni

Joseph Barnard

Ip

LE CONCERT DES ANCIENS DE LA SALLE
un nouveau suce*s pour les Anciens

Sous la présidence distinzuée de M. le notaire
! Commission Scolaire, de Madame Trudel ct de

aire, les anciens élèves du Gésu, de Montréal, ont inter-

Æltstre deor la comédie célèbre de Sardou: Nos intimes. L'Or-
ont méri te cadémie à rendu plusieurs morceaux de son répertoire
+ « Mérités de chaléureux applhudissements.

Et jusqu’à présent,

Pour les

transmettent de mains en mains
jusque dans les mains encore inno-
centes d'enfants de quatorze, dou-
ze et même dix ans! Voilà l'oeuvre
de czs lib: aires satan‘que :. Hommes
sans honneuret sans dignité, ils ne
méritent que le mépris-universel, ils
sont des nuisances publiques aussi

incirtriers.
devraient nous débarrasser ce ces

les faire réfléehir!
b)—I y a ame deuxième cutégo-

n'y a ‘rien de mal là-dedans”. et

livres à l'Index, du Zola pur ex-
emale ct les mettrontsur lemme
pied que l’Abmanach. du peuple,
‘Ces dames aux chapenux verts,”
“Les livres de messe”, Ceux-là sa-
vent et ne veulent vas savoir les-
quels sont maavais, et quand même
vous lear prouveriez que tel livre
est mauvais ils vous diront qu'ils
l'ont lu eux-mêmes et qu'ils “n’ont
rien troavé de mal.” C’est done
vous qui vous vous trom::ez et non

dangereuses que les voleurs et les
Nes ugents de 7 olice

penstet les envoyer aa hagne pour

rie, non moins misérables et dignes
de mépris: cle des erronés—celle
de ceux qui vos affirmeront que
leurs livres sont excellents, qu’il

qui cependant vous vendront in-
différemment sans vous le dire des

ous eax qa barlols sûvent à seine
verire lear nem. Ts ne se deutent
Jus cependant qu'en  réveidant
inst ceux-là se jugent eux-mêmes
et se trahissent. Ceux qui cat an
tel jugement .ce ne sent ni lus ni
meus que des tarés, des blasés gui
ue ‘trouvent rien à mal là-de-
uns” arce qu'ils ‘conmaisson:

déjà le cabue,” cemme on dit, cl
qu'ils cat déjà fait zeut-être "ire
quae co qu'ils voieat ct ce qui's
lisent. Us cnt perau leur norme
de moralité, et ils veulent excuser
icar immoralité en niant l'existence
sad mal. Ils ne voudreat pas reje-
ter an livre ctl'exvoyer au f2a pour
toul l'or da monde—vencez-donc.
serdre 5 scus, 10 scus 1.00,
$10.00, c’est fou! la morale. c'est
fou! l'argent! ch! ça! faut pas en
perdre, faut le conserver ,le nvalti-
alier... Les profits de l'ohscénité
valent mieux que les mérites de la
vertu!Quelle aberration... Quels
mauvais libraires!

“ te * ge

braires qu'il fant ménager un peu
dus, ce sont les “Ignorants”.
Ceux-là vraiment ne savent pas
trop ee qu’ils vendent, ils ne se
doulent même vas qu'ils peuvent
1voig parmi ‘es bouquins qa’uncol-
=ortéur malfaisant leur a vomis en
s'empressant de disparaître. des
livres obseènes, des publications
immorales, des livres à taut le
moins douteux. Et incapables
sux-mêmes de juger de la moralité
de ces livres parce qu’ils ne se don-
nent pas la peine de les.entrouvrir
ils les vendent à Loul venant, satis-
“nits d'avoir réalisé un petit béné-
fice de quelques sous. Et voilà
qu'eux aussi propagent le mal et la
débatiche; ils ne s'en réndent pas
compte, mais ça y est. It n'allez
pas dire à ces incompétents le
ransuller un connaisseur, un prêtre
par exemple-— Ah, ren ce n'esl'pas
nécessiire… et si… brr… s'il fallait
qu'il leur dise que tous leurs lives
sontà jeter nu feu:Ce serait un
déficit impossible à combler! Ce-
pendant, il s'en est trouvé qui n’ont

¢)—Une autre catégerie de li- |

pas hésité, dès lé premier avisignéils
2noli£eu: à-jotér sans-pitié}- niFfeu,
presque Lous leurs livres, voulant.
avant tout donner droit ayx réeri-
minations de leur conscienée—Et
‘est à juste titre. I se fail assez
de mal sans leur cropération.—
Malgré doñe.ce fondde bonne foi ce
sont" ausside mauvais libraires, des
libraires ingompétents qu’il ne faut pns encourager.
A toutes ces constations quel [ré-
 

certain nombre d'invités.

organisateur. Après la soirée, un charmant goûter fut servi aux acteurs et à un
Le succès de cette soiréefut complet et mé-

rite de sincères félicitations au Dr Eugène Bourgeois qui en fut l'ac'if

J. B.

mède apporter, et qui devra l'ap-
pliquer?

| Ouexige pourdus professeurs d'é-
; coles:ou pourdes pharmaciens ou
; pour des ingénieurs civils dex di-
| plômes et des brevets de capncité
très sévères, pourquoi alsrs ne
scrions-nous pus en droit d'en exi-
ger autunt des Hibraires ? Ne serait-
ce pas un excellent moyen de nous
débarrasser de ces imgortuns, de
ces incompétents qui foni plus de
tort à lie société queles plus grands
criminels ¥ Ce serail co même temps
l'avantage des véritables Hibraires,
des libraires vraiment dignes de ce
nom, qui comprennent leur respor-
sabilité et qui ne demandent pus
mieux qued'être encouragés afin de
pouvoir mettre entre les mains du
public lecteur à un prix plus abor-
dables les publications qui pour-
tuient lui être utiles ct agréables.
Si lavie du public a besoin d'être
sérieusement protégée, lu morale du
même publie doit l'être à autant de
Litres. C'est pourquoi nos antori-
tés civiles car ce sont elles qui de-
vront appliquerle remède devraient
se montrer plus sévères et exiger
cecile garantie, ce brevet de capacité
el un minimum d'instructior Blié-
raire avant de permettre à un indi-
vida de vendre des livres. Li ce
hrevet de compétetice ne devra
Ctre remis qu'à ceux qui saved an
moivs distinguer le bien du mal ct
dont la droiture du jugrement assu-
rer observance du décalogue.

Dela sorte tous nos honnêtes gens
vens verront avee satisfaction dis-
paraître foules ces catégories de
mauvais libraires, les mauvais li-
vres disparaîtront aussi cl nolre
morale sera plus sauvegardée con-
irele mal envahisseur.

 

Scouts Catholiques
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Des nouveaux

Dimanche prochain, ce sera un
jour d’investiture, un peu dans
toutes les troupes. Une trentaine
de nouveaux recevront alors le
chapeau, le bâton et les autres in-
signes scouts. Mais l'événement
le plus considérable de In journée
sein l'inauguralion des deux pre-
mières patrotilles de la nouvelle
troupe La Vérendrye.

A tous ces nonvenux Scouls en-
tholiques, nos meilleurs voeux de
succes et de persévérance dans ln
carrière.

Premier anniversaire

La troupe Comtois va bientôt
fêter son |.remier anniversaire. Le
24 décembre de l'an passe, Sa
Grandeur Monseigneur l’Auxiliaire Vigilant

{mmmme(mmGmrm{vpnue Gm Cee

la vie scouté, d’une dizainedeg
çonnets, fondateurs d'une nouvelle
troupe. Depuis,ilenest vedi. d A
tres, qui oufcomptelate 3
tesern quitidBEESPRESUME qui
offrironl. dansquelques jours.qu
hommnges à Monseigneur Cou-
tois!'qui_Piénidta Tie ;Sdnroue,
une visile officielle. î

JEtrennes scoutes

Des parentédé scoûts ont déjà
exprimé le désir d'offrir à:leurgux-
con pour ‘étrennes, “quelquechoge
de scout”. Nous leurAvan“dit.
qu’il est très facile de lé'fâire èu
nous confiant le soin d'y Voir. Si
d'autres avaient le même’ désir,às
peuvent s'entendre’ dès inbinte
nant avec le Père Awiônier, ‘Au
couvent des Franviseaïns, 107

. tte,

Nos joujoux aux enfants pay-

metgk wat

Un bon nombre’ de fimilles ont
répondu à notre dppel.’ de
Mrisère ext grat de, cè tu Aine; ilen
faut davantagede, ès” vieux} i
joux queles Scouts souventFER.
rer. Daigle derPlt ites nial Ps
ont eli faites aver ve GUI NeSe
blait hon qu'd être jelé ETRE

Ponpée-. chevaux. voilurelfey,;
jeux de toutes sortes ont été réînis
à neuf. Vraîtent, à vinfy ‘UC ¢
d'encourager celle Bonne”Sel 1]
des Seouts eatigliyues qui {Pr -
vent, boapcoup de phdisir àeh pré
mrer aiusi, nos” plis padréres,
re frères en selEnt fh

a?

J
 

  

een dy

ony oa gui appeleroay 1élé--
phiote le numéro 1059, de 9 hoùrés
à 5 heures. ‘ lui-mêmeprésidait aux débuts duns
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Est le régal de tous, jeunes

LE NOUVEAU PAI
de la

BoulangerieModerne
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et vieux,
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PLUS INSTRUCTION
“POUR LES FILS DE"
—<CULTIVATEURS

+

  

+ans Sonplus fécent numéro, le

“Journal d'Agriculture” adresse un

appelà tous les cultivateurs en fa-
vent”d’une“ instruetion plus élen-
Juefplus'solide, On lira corlaine-

ment avec beaucoup d'inlérét ces

judicieuses remarques: Co

"1arçons, allez à l’école. Voilà

nion avis aux fils de cultivateurs.
[Ey unra bien assez de tems plus

;pour travailler et faire In cul-
  
isird
ure. .

" Les fils de fermiers qui s’ima-
ginént être capables de tirer le

meilleur parti de l'agriculture et de

In vie sur la ferme sans s'instruire
setrompent grandement. 1 est
(pds regrettable de constater que
Bien des parents semblent ignorer
que, dans les années à venir, il sera
beaticoup plus nécessaire pour leurs
enfants {l'avoir une honne instrue-
Lion’ qu’il ne l'a été pour eux dans
le prseé.MoqOE.à à 0E.1 sb:an

Lecollège. au début, ne peut nul-
lément prendre lu place de l'école,
IIconvient à tous les fils de culti-
vateurs d'aîler à l'école et de bien
s'appliquer à leurs devoirs, car
c'est surtout pendant les dernières
années qu'ils profiteront le plus de
leurs études. Pen inporte “s'ils
veulent apprendre la culture ou un
métier quelconque, Je manque d’une
honneformation conslituera un dé-

savantage durant toute leur vie.
-Or,. Finstruection primaire n’est
pôint sullisante pourfaire d’un gar-
cons un boufernrier: ee n’esl que le
commencement deses études, L'ex-

!pétiéènce aussi le renseignera, el
-uvet ces deux avantages, l'instrue-
: tion et l'expérience. il.pontfairedes
unélioralions payantes, mais iFy a
beuucoupd'autres choses qu'il peuT
apprendre en observant, écoutant et

* Hsial. :
*. Malheureusement, les fils de cul-
tivateurs profitent moins de l'ins-
trüetionà l’école queles autres gar-
cons, apargequ'ils ergicul, que le
steavai)détn ferme esst plis impor-
tahbwqiié Penseignement scolaire,
Parfois même,ils sont encouragés à
“éFdcr cette Fausse conception
Pourle fils defermier, l'expérience
serihussitgès litisitGe, Tl n’apaspris
de' Koût“pour la lecture et eu
Lousles eas, iMrouve qu'il a trop de
travail pour sen-oceuper.
; Peut-on compter sur le succès
d'un garçon sans instruction duns
ces joûrs-de1ransformations rapi-
des, de “coneürrence effrénée, de
problèmes compliqués qui se pré
sentent “dans l'agriculture comme
dans” e-commerce ?

Woici.une des raisons pour ln-
qifelle:bentconpde nos-eultivateurs
ned6ht pas plus fortunés. Ils
n'ontjamais eu l‘avantage de s'ins-
triité.
“Les problèmes de la culture de-
viennent de plus en plus nombreux
tous les jours—des problèmes que
seulement Jes honnnes bien ren-
seighés sont capables de résoudre.

Il faut de l'argent, de l'habileté
etj de:l'expérience, mais dy svoir,
prend Laujours le devant. non senle-
mentsur laferme elle-même, mais
sur toulce qui appartient à la ferme
et à Ja vie agricole.

es écoles-et les vollèges d'agri-
culture soréTiifdés dansé but de
donner le plus vite possible I'en-
scignemenl complémentaire si né-

= ecssuire aux fils de cultivateurs, 11
ne sont peut-être pas en mestre
de suivre un cours au collège,

“Afuilis çeux qui le peuvent ne le rg-
2grolleront jimais. crALES renseignements agricolds, si
« précieux soient-ils, ne ennstituent
illement. le seul bénéfice au'un
“garçonretire d'unséjour au collège:
Jy trouve de l'inspiration, il” dé-
*veloppe.ses facultés mentales etil
obtient thè formation sur laquelle
<u] hiitit In compréhension du monte
Foal vit.
A -Rry ora qui: disent que ce n'est
%pds payant d'allerau collège. Ils ne
Pénsént/qu'à la ipinstrge AsausRGnsent)qu'à lu ipinstrge dlsaun
A et. leurs. fille au couvent afin
£d’ohtenig im-diplome d'instituirice
“quiNgi=permettru de “touches un
“salir épryenttrès nininergnaiy
ls sont intapablés rivalPk.
mentatisnide!cipacilé que donne-
“ROMEoudeu” nains’ 'de- collège à
4 rfilsqui doit diriger une entre-
PEise agricole se éhiffrant à des
"Millicrsde dollars.’ — Toutefois, ils
“sa L‘contents;d'acheter ‘pour leur
BdFconvince génissepur sang,faisant
‘squvent;:tn"inatvais- marché. par

doconinissance, à, moins
1 RVoir r
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l'RYIT regu-l’avis dequelqu'un qui
B0it:mieyx renseigné.
Ade syconauirnitachetéinie

“ Aui-niémedune,futon-<intelligentejoréd'a
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{se de leur Jégéreté. duns les vaies

plus nne stmpletâche. IV n'y «pas
dasmoitlinro prapvedasyalgur. do
l’instryetion agricolegua losformes
de démonstration de la province de
Québec. Lit, on voit des jeunes
hommes sorts du collège, capables
d'entreprendre lu direction des
fermes dans plusieurs comtés el de
démontrer à des fermiers, qui ont
cultivé touteleur vie, comment s'y
prendre pour faire plus de profit
sur leurs levres avec le mênie tra
vail et le même argent.

Avcel'aide de ces jeunes experts,
les vieux cullivateurs sont mainte-
nant capables de faire la culture a-
vee plus de science et plus de béné-
five qu'auparavant, et ils sont cou-
teuis de l’admettre.

Personne n’a jamais entendu dire
qu'en fermier. où n'importe qui,
regrettail d'avoir rec une bonne
formation.

Le seul homme qui sait si lins-
truction est parante,ay non, c'est
l'hontine qui le possède, Deumu-
dez-hui

Chevaux
qui toussént

'
i :

i
La toux chez nos chevaux est

un “phénomène qui se produit a-
vee plus on moins de bruit. Ou
n'y prête pus toujours assez d'at-
tention afin de prévenir une mata-
die qui peut devenir gruve.

Malgré que les toux ne présen-
sentent pas toujours directement
un danger imminent, il est ce-
pendant utile el mêmenécessaire de
combattre dès le début cette indis-
position,
- Si Ja toux se présente, brusque-
ment: cela peut provenir des
aliments qui se sont introduits
dans les votes respiratoires:
toux dure jusqu'au moment où
les aliments sont éliminés |
Voies, respiratoires. Eno général. |
coh, se Tail assezile, sayl <7 se
fir nte des.inugisges plus ste
riedises. (Tne AUG:Lanse de la
toux est nitenonrribite qui a trop
de pousstères. Quand un’ cheval
mange de trop bon appétit el res-
pire en méme lemps Lees profondé-
ment, ce qui est ordinairément le
tas, les poussières ne seront pus
uvalées, mais s'introduiront, à cau-
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respiratoires; ces poussières elin-
touillent alors les membranes mu-
queuses, ce qui provoquers évi-
demment ln Loux.

Si cette toux se prolonge tant
soit peu, elle peut avoir des cou-
séquences néfastes. Si on donne
trop de foin aux chevaux, mêmesi
le foin est de bonne qualité. ces
grandes quantités de foin peuvent
provoquer une toux, et on pense
souvent quele cheval devient pous-
sif. 4

Bi la toux du cheval n'est que
légère, sans que le nez du cheval
coule. on peul négliger celle toux.
qui finira d'elle-même, sans faire u-
sage ‘de Anédicaments; eHe finit
Lg que les poussières soi | élimi-
nées. ’

Il faut porter aussi Lonte son
attention à la température‘de l'eau
qui serl de breuvage. On ne prête
pas assez d'allention à cg point,
et c'est sofVvenL cette ofr trop
froide qui provoque celle toux
comme elle est lu cause égale-
ment d'autres phénomènes: les
maux de ventre,ete.

Il y a des sources qui donnent
une eau qui n’est pas trop froide,
cetle enu se refroidit trop vite duns
les baës dans lesquels elle séjourne
pendant quelque temps, et In Lem-
péralure sera Lrop basse pour être
prise directement. -Quand, en
plus, le temps est Lrès rude, cette
question devienl encore plus grave.

- Quand un cheval a séjourné
quejque lemps dans le froid a
l'extérieur, jusqu’au point de com-
mencer à frissonner, le condue-
teur peut s'estimer très heureux que
c…cheval. s'en, tige rien qu'avec

‘Une toux; souvent, le refroidisse-
ment jusqu'au frisson a des_çon-
séquentesDlüs gratos, PC

>st 1}
que

| wnrea:]
ATES Tdavait da ihA W
réaction est trop vive quand le
cheval respire subitement.” l'air
vif et froid de l'extérieur. 1
suit’ de cette réaction non seule-
ment une toux. mais souvent une
maladie des branches et des pou-
IONS; :
La tous, qui a pour enuse les

changements de température, esl
souvent, accompagnée d’un ea-
Larrhe provenant du nez, des bron-
thes’ ou du larynx. - Puisqu’il est
difficile de faire un diagnostic con-
venable, quand àl s'agit d'un en-
tarrhe, le micux qu'on puisse faire
estd'nppeler le vétérinaire. En 

capables, parce quelu culbure n’est [porter Veau d'abreuvage à

   
Une

température moglérée; enplus. on

loisseh}{hepourLIESOLpny,
wlel id manger.©
Le mict est un remède excellent

contre la toux. Suivant de

que fois. une demi-heure avant le

repus, une cuillère à soupe de îde Shawinigan chez Mme Joseph
miel. Quand lu toux est légère.{ Boucher et Adrien Chaîné. di-
un travail léger, exécuté au pas-finanche dernier,
ne dérangera pas outre mesure Je
cheval,

Mais les chevaux, dans ce cas.
ue peuvent ques s'échautfer et doi-
vent être tenus au chaud à Vl'é-
eurie e1ÿ les couvrant avec des cou-
vertures. Si le nez commence à
couler, il est indispensable de
faire hoire te cheval dans une au-

toux

plus ou moins prononcée, on don-
nera journellement au cheval, cha-

maine Lampron,, Néronique, le-
noîte, MMartheBoucher,Anita
Trahan, MM. Albert Isaune Lnn.-
pron, Amable Trahan, Donat Lu-
certe, Antonio Gélinas, Conrad

Ludovie Milat, Benoît Boucher.
Toul en digustant lu hole

cunadienne, historieite el elihizon-
nettes se suéeodergngfin.gn faikant
entendre In belle musique. M

La gaiclé la plus eharmante régna
durant toute la soirée. Tous se
séparéèrent aux petites heures en

Trahan, Heng Léguutloladits .

A. Dauphin, éonaisRiviéreses:
violoniste, rendit de jolis solos.

Record de
production

laitière
La Ferme Expérimen tale de
Gap Rouge possède une
nouvelle championne.

:3 i. .
Le troupeur laitier de la Ferme

Expérimentale de Cap Rouge comp-;
|te une nouvelle championne de

production laitière et heurrière
 Lan 7 tm-ngrémhtesom TTT

Lane. MeT Taraaa

Allées et venues

ry

M. Urban Desziel, à Aolietle chez
sou frère Nelson Déziel.
M. et Mme Edgar Desanlniers,

M. Origène Descôlenux, Hervé
Héon, Maurice Chaïîué, Freddy
Dupout, Robert Gélinas, des Trois-
Rivières, chez des parents dimanche

Mme sévère  Héroux el sa
fille Blanche Héroux, à Louiseville
chez Théophile  Beanelair, Mme
Uebiin Déziel est allée à Shawini-

 
|

Miiriete de Cap Rouge”
No 7101 vient de s'iuscrire au Livre
d'Or canadien avec une produe-
tion de 10,699 Ibs de Jail el 183
lbs de gras (7 moyeu de gras 1.335)
dans Liu classe de bans, division de
305 jours, Hest a noter que cette
vache ne ful traite que 2 fois par
jour durant tate su période de lies
tation,

La championne antérieure de
ectle chasse esU lee vache “Gironne”
No 7082. dont la production offi-
vielle est de 9,528 ths de Tait el 451
Ibs de gras (Ce moyeu de gras 474)
Le propriétaire de cette dernière
est M. Camille Bégin, Hillhurst,
comté de Compton.
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decin Tél. 469

Dr ALEX. ACHPISE
Dipldmé de la Faculté de
M'tttecins de Parje. Licen-
cié du Conseil Médical du
Canada et du Conscil mé-
dical. de I’Emnpice. Britan:.
DIQUEcorngisares, aco
Spécialité: Chirurgie générale #
infantile, Maladies des voies
urinaires, Maladies des femmes
Consuttutions: de 1) 4 12

a.m., de 2à5 p.m.ct de 7 à 8.30
p7m. tous les jours.

À domicile sur rendez-vous.
72, Royale coin des Forges.

Dispensaire : Mardi ct
jeudi de 7 à 9. 
 

| Chirurgten-Denttiste

Tél. Burcauly 65h
Résidence: 2274

Dr J. H. BELAND
Extraction des dents sans douleurs.

Tesitement de la l’yorrhée par Ja Vacci
sothérapie. 'l'ravaux dentaires exé-

 

  

 

oraith.

ge qui lui sera réservée, et il est
tout anssi comprehensible qu'on
ne l'idireuvera pas à une source en
même lemps que les autres ani
maux. Cet isolement. est rpéces-
vibre puur préberver"les avbresiiepe

 A.sal, M. et Mme Joseph Lacerte,
de Charette, en promenade chez

Joscph Mrsuulniers,
1Hr fet

| vutés avec soin ci promptewent.
 

MM. Phihas Ricard,
Beaueltir, de St-Barnahé,

1 des parents dimanche. 
Tite

Heures de Bureau : De 8 a.m.
5 p.m. Le coir de 7à 8

Bureaux: 26, Des Forges

Roch|
chez

 

nitmeux de la maladie. En tout
cas, prenez tous les soins possi-
bles pour le netlovage des auges
ot les rateliers, i
1 PEI a tolloi +pe—< =

Le marché
du bétail

Montréal offrait crv tres peu
de lovins; 1840 en tout. Lu de--
mande était honte ct les prix des

 

 

en inajorité de #L50 à 87,30; ce-
pendant quelques-unes furent chei-!
sies à 58,00, I n°4 avait pas dej
vaches de qualité supérieure. mais
cellent delmuspoitlsousses.uharnies f
seyeudirent environ 86,75 tandis
quezles‘animäüxspour la mise en
conserve donnaïent aussi
que $58.25 el ceux pour la coupe
jusqu'à 450. Les taureaux com-
nus, se vendnient bien à $2.30
pourles antonuis légers et les tnu-
rœuux plus pesants rapportaient
S$h asMI0 CU SR Ë

has

Marchés des veaux

Montréal offrait 2,008 veaux sur!
un marché dont les prix étaient
25e de plus. Les hons veaux allai-
tés donnaient jusqu'à 8135.00: la
majorité de S13.50 à SI 400;
le veau de boucherieordinaire eu-
viron $12,00: les veaux communs
ou, nqurris à le chaudière $7.50 4
S11.50 et ceux engraissés à l'herbe

|à 811,50 classé: le pore de choix
81,00 de plus par tête. La plu-

; ' :
eines, dete Doh api ge   

  

 

4

si aisément passer au premier.
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L’Ecole Chez Soi
lle hoésonmneretr

Ne restez pas au second rang quand vous pouvez
Devenez comptables-

spécialistes et assurez-vous, dans les affaires, une
situation de premier plan. Nos cours par corres-
pondance conduisent à l’admission dans les grandes

ranger, nswacm

   

  

  

     

    
  

  

   

 

  

  

 

  

 

i . ; bps associations de. comptables.
wns animaux de boneherie aug-? A go
mentèrent de 506 où plus: ceux, 5 Dix-neuvième témoignage

des animany moyens de 25e, Les vo
aninaux communs el maigres se Gas mna
vendaient assez bien, Une char-, 534 Ces 1 95 Sremep=, T9O8
ge entière de honus houvillousrap-. 33 Cor me ES 0 fo
porlail $9.50 el les groupes mélan- = Ta toyminain récenments vi

gés de hous houvillous légers 88,50 da EE ra 04 émptai lité tléori,
ê ss,00 Les bouvillons maigres Le I matinée LA oor DONIEANGE …

cl communs donnaient aussi bas | 3 pe Ltenep gi wears Taal
que $3.55. Les génisses étaient. 4 Pout oe pion nue à
pour la plupart. de qualité com-! NA ow, mined oni vo

CHC Guune ef moyenne el se vendaient ! A DHnc vit A 1 école
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Les seuls cours universitaires français donnés por
correspondance en Amérique.

Brochures ot prospectus gratuits. Demandez-les. Le

L’École des Hautes Études /
Commerciales

civoux.Henri

 

  
  

    

 

   

 

   

   

      

     
      

 
  
     

 

aire
Tél.: Bureau 1059

Résidence J959f

NOTAIRE
Argent à prêter, admi-

nistration, règlement de
successions, etc.
38, Hart, coin Des Forges

Burcau du soir le vendredi
de 7ù8
ER pee NE

 
 

Tél. 1059

Jean-Marie Bureau
B.L.L.L.B.

Avocat et Procureur

38, rue Hart

Les Trois-Rivières.

  

Bureau à Ste-Anne-de-la-
l’érade chez M. 1), La-
nouette, le ler el le de
samedi de chaque mois, C
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surances Générales

À.-J. Gouin & Cie
Feu, Vie, Accidents,

Maladies, Responsabilité
des Patrons, Bris de Gla-
ces, Auto, Voitures, Golf,
Pluie.

Bureau établi depuis plus
de 30 ans

4, Du PlatonTél. 114,
 

 

| Alphonse Lamy, LUL8"
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Dr Roch Hébert
SPECIALISTE

Maladies des Yeux, des
Oreilles, de la Gorge et du

du Nez :
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le 85.50 à 57.00 . il . > Bureau et hopital privé

de 53,50 à 57.00, | ie "Afilite $IUniversité de Montréal+ 58, Royale, coinPlaisa nte
Hr 4 él. 5

Marchés des porcs (| Coin avznue Viger et rue - HEURES DE BUREAU
A Saint-Hubert 727 9a12a.m. | 145 p.m.

Montréal offrait 8,727 pores et es MONTRÉAL (of 7 à 8 p.m.
| 2Y PfLaigil Z5e 4 500 dE MES. 00T PHM bysdamibitaenic io ot - bo . -

‘ , os 2 PA red re TLefor, peee - z N ; Dispensaire
UaWARSCO $1)Ce (ERNERant EYa re POpans 2 "LébMiercr&di et vendredi del

  

   
 

~part des pores se vendaienl $11.25

Marchés des moutons et des
agneaux

Montréal vendait 5,695 moutons
«agneaux sur les deux marchés.
Les ventes se faisaient lentement
de SU. à 811.50 pour les honnes
brebis ct les béliers. Peux char-
ges se vendirent S11,00; uniformé
ment. Les mâles et lescommuus
donnaient, pour la plupart.
de 86, à 9,50; toutefo is, 70 mäles
donnèrent 510.00 Tes moutons
se vendaient bien de $3.50 à #5,50
Vêrs In fin de la semnien, 3800 a-
gneaux se vendirent par contrat à
S12,00; les mâles à une réduction
de #2,00, :

re
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el les trnjes de $9:25 à 810. On ;
vendait -de -1,000-5 1,500 ponez se ; D

: Vase «plier We aby Pegs
lon le classementss a rob !IAV
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fsal-BrandSalt
Une nécessité pourl’industriel

et l'agriculteur

LE gros sel est une nécessité de l'industrie et
e l'agriculture de la Province dv Québec.

Et par conséquent,il est important de choisir
le meilleur gros sel qui se puisse obtenir.
Avez-vous essayé le sel de roche allemand
CUniversar BRAND”. Il est blanc comme
neige, pur, libre de toute humidité, et très
riche en éléments essentiels. C'est le sel
idéal poursaler les viandes, les cuirs et les
peaux, pour mettre en saumure où conserver
les produits alimentaires, pour saler le foin
et la nourriture des bestiäux. “UnivERsAL
BRAND”est le seul sel de roche authentique
venant des mines allemandes.

‘ .

N'en atceptezpas d’autre.—Tous lzs bons marchands le vendent.

 

  

   
   

  

  

   
  

    

 

  

W.-H. FONTAINE,0.D.
SPECIALISTE POUR L

VUE, DIPLOMEde l’Inst À
K.C.H.0.S., Kansas City, itut
—Licencié et Diplomé de ta

A.0.0.P.Q.

OPTOMETRISTE

OFFICIEL DU

CANADIEN PACIFIQUE

SPECIALITE:

Maux de téte—Yeux cro-

ches rodressés sans opération.

Livraison immédiate de

tout ouvrage--Conaultations:

lundi, mardi, mercredi et
jeudi:

9 a.m. à 6 p.m.
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L'Histoire du Canad tabl
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Grandes Divisions

Gouverneur Amherst (1760-63)

Gouvernement Textes légaux {nil ulations deQuébec et Montréal
militaire rdonnances d'Amherst

Régime Liberté de propriété
(1760-1763) tolérable | Lois francaises

Culte libre

{Murray (1763-68)
Gouverneurs | Carleton (1768-78)

; [om de Paris (1763)
3h 5 ; Supprimelouis française

Ordonnances |g PO EEE; 2 … ; Serment du ‘Fest exigé

Ï Gouvernement Textes légaux Geor de im À Restreint le culte

arbitraire | (1768) Interdit relations avec Rome
,. OL : ‘ «Enseignement contrôlé

peo Régime (176341774) . (Pétitions chntre ordonnances de Geo. TH
Daerah ors’ 108 Fermentation CC . ,

€ 1 . oliti + Londres ordonne une enquête
Ang al P que | Conclusionfavorable aux C.-F. (1766)

triode du | PRE Paysans rainds et sans chefs
Dement | Situation des | Direction sage du Clergé
autocratique otres Les nobles loyaux, bien vus des Anglais

. | Carleton (1768-78)
(1760 à 1791) Gouverneurs Haldimand (1778-86)

Dorchester (1786-96)

La Charte de nos libertés
L'Acte de | Droits religieux et nationaux rétahlis

, Gouvernement Québec (1774) Conseil de 16 à 23 membres
constitutionnel Assembléelégislative refusée

: â Invasion Acte de Québec suspendu
oligarchique américaine Loyauté préchée par Clergé et Noblesse

(1774-1791) (1775-766) \ Moritgomerytué à Québec(1775)

| C.-P. satisfaits de l’Acte de Quéhee
Fermentation! Les Anglo-Can. grognent et pétitionnent

| politique On demande une Chambre de Députés(1778-89)
| | Masse C-franc. eu faveur du Statu Quo. 

 
 

 

 
 

, Les petits
coins de

l’histoire
En marge de la question romai-
ne — Le Pape-Roi.

Le & juillet 1921, plusieurs mois
avant la mort de Benoît XV. je
pabliaidans Figaro nne note anvon
gentque son successeur prendrait
k nom de Pie XI. L'évènement
nalisa la prédiction, et dans le
Bimérs du G janvier 1928 jex-
piquai que je n'avais fait que
tanserire une obscure prophé-
tie attribuée à un moine inconnu
th: Mantoue. qui couvrait manus-
aile en Îtalie depuis 1740 ct qui
a été publiée pour la ‘première Fois.
euFrance, eu 1898.
Ce moine devin reprend, à par-

tir de Clément XH, la célèbre
prophétie de Malachie, conserve
devise accolée à clhiteun des sue-
exssenrs de Pierre par le saint
évêqued'ArmagliËet entajouté deux
aitres”tomplémentairés, l'une en
ating autre en alien. Le plus
ectraordinaire, c'est qu'il désigne

trs noms, et dans leur ordre,
Cem d'entre eux el que depuis
jj- Clément XHI on ne-signale point

© Wie erreur essentielle de pronas-
tie.
Après le Religio de populata.

“appliqué a Benoît XV par saint
2 laluchie, le pieux exégèle de Man-
tone ajoute au lega italiana, de-
Yse parfaitement justifiée par la
ligue fascite.
Ence qui concerne Pie XT. dont

saint Malachie loue la ‘Foi intré-
pide” le commentateur ajoute ces

,[ bols Stupétiants* “Evvina il papa
Pia, re d'Halin.” et il termine en

: adjurant te "Cité sainte” de Faire
confiance ic son souverain.
; a voici. en effet, récemment et
Widamement, le prisontier du Va-
Lean reconnu roi,
Les fervents du moine de Man-

a toue— ear il en a —- sont décon-
certes autant quele reste du monde
par cette solution imprévue et im-
prévisible-mais à un autre point de

< vue, c'est que le votant prédi-
J en latin que l'évènement se-
ht Accompagné de circonstances

Fagiques:  “Foetidu immolatio.
feront, sat cert issima,” el ces
semen0 mnent que le chan-
: it vee se soil produit sans
CUrts ni massacres,

A est vrai que ce premier dé-
ue coapéêche pas l'autre,
pe a vetida immolatio

Trail fort bien succéder à la
péripétie pacifique.
romaLiles overtile casum,” di-
oo US, CN ROUS servant à no-
te tour, Ce la langue de Virgile.

elle qu'elle est, d'ailleurs, la
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délivrance du Saint-Siège équivaut position:
à une véritable proclamation de
la royauté pontificale, Roi. Pic
Xl l'est certainementplus et mieux
que Victor-Emmanuel TIF dansles
rues de Rome et de n'importe quelle
ville d'Italie, s'il lui prend fantai-
sie de visiter en détail son domaine.

I fant n'être jamais allé à
Rome avant 70 el même depuis
pour ignorer que le Pape n’a qu’à
sortir de son palais pour s‘avancer
au milieu d'une foule agenouillée
ct enthousiaste. Le passage des
monarques savoisiens, an contrai-
re, reste généralement inaperçu,
autant que celui de M. Gaston
Doumergue à Paris.

I en fut ainsi de Pie VIT per-
sécuté, acckuré à travers les villes
ct campagnes de France, plus el
mieux quenefut jamais Napoléon
au retour de ses guerres triomphan-
tes.

Pie XI est done Roi, roi de Rome
ol d'Halie, jouissant des préro-
gutives décuplées par le prestige
de la tiare. C'est désormais le
Pape-Roi, tel que le furent ses
prédécesseurs.

Jl Pest après soixante-dix ung

de captivilé, el on doit remarquer
que cetle période de soixante-dix
aus semble être. depuis la capti-
vilé des juifs à Babylone, le délai

fixé par la Providence pourles
grandes épreuves,

L'humiliation du Saint-Siège et

la perte de son indépendance ne

datent pas, en effet, de 1870,

comme on l'imprime communément
mais de 1859-60, époque où l'in-

vasion piémontaise le spolia des

trois quarts ct demi de son terri-

Loire.
Soixanle-dix ans ln durée de

l'oceupatiin des Ostrogoths au

sixième siècle, soixante-dix ans le

temps de l'oppression lombarde

un huitième siècle. soixante-dix

ans l'exil d'Avignon au quator-

zième . et, pour aborder un antre
ordre d'idées, l’ineubation de lu

Révolution francaise a duré de

1710 à 1789. C'est de 1844 à 1847

que Karl Marx et Lassalle ont

lancé leurs livres et doctrines in-

cendinires, et c'est de 1914 à 1917

qu'elles ont sorti leur plein effet.

, Iky:aurait à faire-benuconp d’nu-

tres … réflexions— en marge— au

sujet de l’évènement romain qui

change, en quelque sorte, ln face

du monde. Je n'ai voulu ici que

rappeler certaines particularités

justifiant cette observation de Je-

seph de Maistre, qu’il n'est. point

d'événement - important de l'his-

toire qui n'ait été prédit.
Quant aux objections qui cou-

rent au sujet de l'opportunité

de l'accord de l'Halie avec In cité

vaticane, tenons-nous-en i la dé-

cluration faite en novembre 1912

par Pie X, en présence de vingt-

deux évêques de France qui avaient

“Sachez qu'en toutes circons-
tances, le Pape est inspiré par le
Saint-Esprit.”

Celle affirmation catégorique,
rappelée récemment par le re-
gretlé cardinal Dubois, avait été
elle-même inspirée par certains de
ces évêques qui le blämaient d'a-
voir approuvé complètement un
livre, alors qu’à leur avis il aurait
dû le condamner.
Afirmation rassurante qui doit

mettre à l'aise les consciences de
ceux (qui ne comprennent pas en-
core, mais qui comprendront sans
doute un jour les raisons qui ont
déterminé Pie NI à échanger la
prison de Pie IN, de Léon XIII,
de Pie X et de Benoît XV contre
le plus heau trône du monde, de-
puis que celui de France n’est
qu'un souvenir.

Martial de PRADEL
de LAMASE.
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HISTOIRE DE QUEBEC

Les fortifications de “Québkef
élevées sous le Régime fran -

çais de 1535 à 1760

       

(Par G.-E. Marquis, Sec, -Dir.)

lére Fortification, 1535—-Jac-
ques Cartier, en 1585 36, quandil
passa l'hiver sur les bords de lari-
vière St-Charles, à san confluent a-
veele ruisseau Lairet, bâtit un fort
de pieux pour se protéger contrel'at-
taque des Peanx-Rouges.
2ème Fortification—1541— À

son troisième voyage, en 1541,
Jacques Cartier, fit élever, un au-

In rivière, et un autre Sur le pro-
montoire où se trouve aujourd’hui
la ferme expérimentale du Cap-
Rouge.
3ème Fortification 1608—Pen-

dant-les07 annéesFui-smvirentle
troisieme voyage de Jaeques Car-

tier, les Français ne firent pas d’au-"

tres Llentatives pour coloniser le

pays. Champlain, en 1608, fonde-

Québecct y construit son ‘“Abita-

tion‘. -à l'endroit où s'élève au-

jourd'hui les magasins Lemieux ét,
Davle, ainsi que ln chapelle de

Notre-Dame des Victoires.  C’é-

Veit nn fart en même temps qu’une

habitation pouvant contenir envi.

ran cent personnes.

taurais, el poury arriver il fallait a-
baisser un pont-levis.

4ème Fortification 1620—

tre fort au Cap-Rouge, àl'entrée de |'

NN était dé-|r

fendu par des canons. Un fossé l’en-|:
  

 

tim du fort St-Louis, oft se trouve
anjourdhui la terrasse, en avant du
Chateau-Frontenae, presque vis-a-
vis l'élévateur actuel, en 1620. H
ravailla à rette construction pen-
dant six ans, mais elle ne fut ja-
mais complétée.
5ème Fortification 1626—A-

pres une absence de deux ans en
France, il fit raser ce fort et coin-
mença Ja construction d'un plus
grand, celui-ci fut terminé juste à
temps pour l'arrivée des Frères
Kertk, à qui il fut livré. Cham-
plain l'habita de 1632 à 1685, après
le traité de St-Germain-en-Laye.
jusqu’à sa mort.
6éme Fortification 1636-- De

Montmagny, bâtit le premier fort
de pierre. en 1686, Mont magny
passe aussi un contrat avec la
Compagnie de la Nouvelle-France,
et certains contracteurs, pour faire
ériger des travaux de défenses, plus
étendues."

7èmeFortifica tion 1647—-C'est
ur cours de.cette année:que Mont-
manyfit;conyméneer:l'érection du
Château St-Touis. résidence des
gouverneurs jusqu'à 1834. Il ne
faut pas confondre le Fort St-Louis
avec le Château St-Louis, «Ce châ-
Lean fut érigé dans les limites des
fortifications du fart, un peu en a-
vant de l'endroit où s’éléve au-
jourd'hui le Château-Fronlenze.
La pierre portant une croix de
Malte avec la date 1647, que l'on
voit encore aujourd'hui au-dessus
de la porte cochère du Château
Frontenae, fut trouvée en 1784 à
l'endroit où s'élevait le vieux châ-
Jenu Haldimand, elle représente le
armoiries des Chevaliers de Malte,
dont faisait partie M. de, Mont
magny. Au bas du cap, vis-à-vis
le Ft St-Louis, s'élevait une
pluce fortifiée, ,

8ème Fortification 1692— Col-
hert, pour assurer la sécurité des
{-sssessions françaises en Amérique,
‘décidu, sous le règne de Frontenac,
de mieux fartifier la ville de Qué-
hee. Les Angliis'dé la,Nouvelle-
Angleterre avaient déjà à celle
époque, résolu des'emparer de: ln
colonie française, ‘ct comme Qué-
bec en était le coeur, c'est vers elle
que leurs regards se tournaient.

Frontenac fit encercler pour la
‘premièrefois toutesles habitations
de la haute ville par des murs qui
s'étendaient sur le bord du cap en
face du fleuve, sur criviron trois
quarts.de mille delong, c’est-à-dire
du Chiitcan-Froiitenae, i la Cote
du Palais. À l’intérieur desterres,
le mur se dirigeait vers les rues
Mort-Carmel, Saint-Louis et Hal-
dimand “our se recourber ensuite
ol se trouve la rue-Ste-Ursule, re-
venir vers la rue Ste-Anne, passer
par la ruc Ste-Angéle, Huis au bus
de la rae St-Stanislas et se joindre
ensuite a la cote du Palais. Le cir-
‘cuit. était d'environ un mille et demi,
soil lu moitié de. cevsi d’aujour-
d'hui. Du côté dufleuve, ces murs
clnient assez feris Dour résisler aux
maycois d'aitaques du temps.

plun de Fronienne, mais il fallut
“bientôt en recommencer la cons-
truction, parce que les entrepre-
meurs du temps ‘avaient exécuté
Jeucontrat,de fiçon. malhonnête.
sn 1720, on recommença ces tru-
vrux mais avec les mêmes résul-
Lats: qu’auparavant. Le houdlage
fut ln principale considération de
la part des entrepreneurs ct des sur-
intendants, ct aussi l’ouvrage ful-il
exécuté de façon déplorable. Le
point culminant du promontôire
n'avait pas de citadelle comme au-
jourd'hui, mais tout simplement
une redoule, qui fut aopelée ‘re-
doute de la Citadelle”. Toutefois,
en 1720,le circuit des muraines fut
quelque peu étendu et, À certains
endroits, il atteignait les lignes ae-
tuelles.

Il ne reste pas une pierre de ces
fortifications, élevées d’après les
plans de l'ingénieur De Léry. Test
avéré que Patrick Mackellar, in-
génieur en chef au service de Wolfe
pendant le siège de Québec, avait
robtenwcopiedesplansde-cdes forli-

caticns, + eee -
__ 10èmeFortification 1752—Des
Téparations furent. faites‘aux mu-
railles jusqu’à cette date, mais
, comme ces truvaux étaient tou-
jours à reommencer ct qu’ils coû-
pee Me : . .

Thignténormément cher, le peuple
commença à murmurer, ot-l’ordre
füt. donné ‘de :les discontinuer.
Tontclois, lé gouvernement du
temps cl Lous les entreprencurs
Gussirent à fuire accepter plusieur s

Getimations, mais.les résultats rés-
térent toujours les mémes;argent
se-dépensdit. et les travaux:Glaient
mal _.exééutés.+ “Lesingénieurs  manifesté quelques velléités d’op-  Champlain commença 1@ construe-

[FY©

FéiquetevDéntelereyfüjenten-
+ rae    

rer comme les deux aateurs qui ont
fait le plus de mal à nes ancêtres,
avant la conquête. En 1769
Montealm déclarait que “les for-
üficatins sont si ridicules et mau-

Christophe Colomb,on lit la devise
castillane de ce dernier et la note
explicative suivante (en italien).

“Ils tirent leur origine de Co-
goreto, Quinto et Savonu et les

Deci Azzolini. Après, là décès: d::

 

  

   

de lu reine de Suède, que celle-c’ à
laigsw.en mourant‘ au. . Cardmaltg:

ce dernier,le pape AlexpndreVITE#
-achetu ‘cette bibliothèqueau. ne-_;,

9ème-Eortification.:1720-—Ci
IFES EaAermific lef

"aiisesqu'elles serniett'priscetussi- [Ütscendants ‘de Christophe]: qui" du défunt, Pompeo Azzolini.6;
tôt qu'assiégées.” sont'princes ét seigneurs -de'qua-| "Cetté Touvaille il, NE, devoir &

«Quand Wolfe app: rat - devant [lité, vivent en Espagne.” mettre fin aux discussions;de-ces:*;

Québecà Ta fn de juin 1750, lest spy, qucdessous, dans jihru-| dernières années. sipLorinevdéà
fortifications Ciaient dans l'état peu Ët, nu-dessous, duns yne phra- lustre in r. - Elle :con--.tific: lent « PEU © d'ubord en latin, puit tu-|l'llustre navigateur. Elle «con. *
salisfnisant décrit ci-Cessus, Dans iy pad atin, puis en itu firme en ciîlet, *qué, célui-ei" était.
une prochaine cruserie l'en verra [1° bien un fils de la République de”!
comment Montealfilstpoléu à cest (1987), Dominique, autre- Gênes. 4 ue - $
lacunes, peur protéger Québec, el fois, de Christophe-Bartolomé-Jac-

 

 

 

    
 

ce que furent les deux sièges de ques, comme Jenn de Quinto et les - mes
: - * . . . vor Re

vette ville en:1759 et 1760, fils, qui sont dans les Actes de Jean] - —5
de Savone." GAGNEZ 6.00 à 10.00 PAR JOUR .;

ht Et. plus bas encore: Gagnez tout en apprenant métier Méca- Ë
Li. plus bas encore: nicien d'auto, de batteries, de Soudure y

autogène, Vulcanieateur,’ Electricien, 7"

Christophe “Christophe, de Cogoreto, Buié.Béanespositions,Ectivezeuser &. ho pos: nd. e e :

‘ P valeureux sur lt mer el. trouva dej nez voir. Livret d'Information Grads. Lyi
nouvelles terres, appelées les In-| 1107 SUD. PADRERONTREAL iY

oom est des, pourle roi d'Espagne.” Durchdoplacement gratult—raveryle CantJ
bi G A ° Ou pourrait déduire de ces ins- . Ta

1eN UÉnoIS ni

2Des informations reçues de Ma-
drid, de Séville et de Buenos-Aires,
écrit ‘“Comoedia*, annoncent. que,
dans ces vifles les sojennités qui
accompagnent lu fête de In décou-
verte du Nouveau Monde, lu ‘Fies-
ta de ln Razn”. ont, revêtu cette
année, un carnelére partieulière-
ment grandiose.

Par un singulier concours de cir-
constances, au moment où l’on
vélébrait en Espagne et en Amé-
rique latine, le génie et l'héroïsme
du hardi navigateur, la presse ita-
Mienne produisait nne preuve iné-
dite jusqu'ici de l'origine génoise
de ce dernier.

C'est un document ‘extrême-
ment curieux, qui a été publié
par “La Stampa”. le grand quo-
tidien de T'urin, et sur lequel on

L
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nous adresse les ‘renseignements !

suivants: - - “BR

I s'agit d'un feuillet portant Co coo aff!
les armes de l'illustre navigateur 8a RUE HART ‘LES TROIS-RIVIERES al
el qui a été trouvé, par hasard : y son |
dans les archives de la Bihliothè- . a RE i:
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- Des Dents Naturelles ;
C’est le témoignage que.

rendrontvos amas.‘en: 16ÿ-
ant vos nouvelles. o.Yo
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Satisfaction garantie.
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< sonnel ,.courtals.’. ...
4S Des servicés techniques “compio 4
te “Une collaborationintellig: NE

= FourSante
Départ de New-York le

12 FEVRIER 1930

Une garantie de sécuritéexceptionnells,
-La même sincère bienvenue, que vos

épargnessoient petites ou considérables.

 

  

BANQUE PROVINCIALE|

DEUX:SUCCURS
ALES;AUX ROI

NotresDameoe
Féiger es a

e

‘AE,Boutin, _

Gérant. —

 

par le luxueux paquebot | :
FRANCE, de la Cie Glo i

Transatlantique.
 

La Palestine et la Syrie
en sutomoblles particulières

 

sé
‘Ang)   Pour renseignements ot inscriptions,

o'adresser te retard sun ,

Directeurs et Organisateurs

LES VOYAGES HONE
a 85; rue ST-JACQUES Ouen
, _ MONTREAL
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  défäblesdé'totes sortéé
des bien r int. Outre.les bois de construct

la“fameuse planche Ten-Test.

‘Nousavons des quantitéscongi
vos‘commandesbien rapideniédnt.’
buteürs de
Barrett.
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“Shawinigan
Pionbu rho «

pre mo .
Fiinérailles deMme Vve Oné-
yd SINEROY :
‘En l'église de St-Pierre out en

heu, sut milieu d’un grand concuars |,
‘desparents cË d'amis, les funérailles
de Mic Vve Onésime Roy, née
Philoïnène Lacasse, décédée à l’û-
gé'dé'#1 ntis ct'trois'mois.
M"L'ébbé G. Lame, vicaire 'æf

St:l'icrre; fit la levéc du corns
chantle service.

. Les porteurs étaient MM. Louis]
Guutlner, du Ca.-delu-Madeleine,
Ouluve Beuilica, G.-V. Nicol, 005,
Jucharme, Donal Germain «1 O-
ilrasLsüssen, decetie ville.
Jw ‘côriège nombreux suivit €
ényfni'fitiobre jusqu'àl’église.

* Lé ciant fut ‘rendu ‘Dar
lk Chorale de St-Pierre sons'ln di-
rection de M. le notaire W.-A.
Énrry; taaître de clinpellé. ;

© Duns lu foule des parents et amis
qui assistaient aux funérailles, nous
avoirs remarqué: M. et Mme O.
Roy, de Sherbrooke; Mme Réal
Boisvert et Miles Dinne et Simon.
je Npy, des TroisPlivières: AL-at
Mme J.-Thomas Vachon, de Ther.
Jord-lesMines: M. et Mme J.-
Finerède Veilleux et leurs'enfants
Magella, Agathe, Simonne, Pau-
Fine ct. Jean-Jncques, de Shuwini-
ans M.et Mivé-lus. L'vesque, de
‘Grañd’Mère; M. Lucien Lévesque,
Québec; M. Aimé Roy, Trois-Ri-

 

; |1es dépanses as "3
les clié doi Îdire l'âice au début de

‘ceux qui se dévotient puar procurer
fee diverlissement à lu population i

Lo, . .

sez:lourdes naxguek

Ta saison. Les quatre clubsqui
font: parlic de ln bigue: Canudicus,
Lounves, Baseball el Canucks, ont
besoin de renonvéler nace paré c‘de
‘leur équipement, ce qui necessiËeru
des dubuarses assez considérables.
Nsédilexont accuelili fuvorable-

Aivent- céut' demiûrde qu'ils const
derument justitiée) * Comme J'i'fhit
cesnarquer M. ‘6 maire J.-.H-Nap.
Dasaulniers, le sport du hockeyest
uevenutn sport favori du pablié en
géntral el ceux qui se dévouent et

méritent curluinement d’être en-

j'Auk añciennes de l’Aondémie
; , St-Bernard

Toutes les ancibnnes élèves de
Académie St Bernard sont invi-
tees ot assister à une très imipor-
taste réunion qui sera tenue mner-
‘credit soir prochain, 11 décembre à
7 h. 30 à l'Académie 1ème.
"test à esÿitrer que“toûtes les na-
‘ciennés “se feront “un devoir de se
rendre à cet appel. Elles peuvent
être assurées de recevoir à l’Alnin
Minter l’hecueil le plus chaleareux.

Assemblée annuelle du Club de
Curling SOUFUHÉS

M. 1» Mare « souligné le |
LL ue nes clubs juniors ont joué
an dernier des ourbies des plus in-
téressantes € qui’ ont altiré des
fox es nombreuses. Seulement à
Direc.tun de !a Ligae de ln ciié
n'exigeail aucun druic d'entrée de
COUX guassistuieni iees parties wa
sours desquelles ont se coniténtait de
“ausser le chunenda’eo il est bien
probable que de ce fait elle a perdu |
Wir montant appréciable de receltes.
M. Jack Fricndiey. or/sident de

u Ligue, ainsi que M. F,-R. Raci-
col, gerant du Club de Basebu1,

|

bugnies lheales; a fm
et M. À. Tousignant, gérant dus Te un cn
Canadiens,s'étaient rendus nu Con-| des Cédres.Get édificesera inau-seil pour appuyer au besuinleur dé, [ré prochainement: ot il ne faitmande écrite. En réposse aux re-
marques de M. le Malire, M. T'oni-
signant informa'ls conseil que c'es
tiut l'intention de la Ligue d'exis- r

. un prix d'entrie i ses parlics celeVières; M. Arthur Larivière, Cap-
‘de-la-Madeleine: M. Fugène Rov,
Lévis; Mme Johnny Roy, St-An-
selme de Dorchester: Mme Pierre
Leblanc et M. E. Auger, Trois-
Rivières; MM. Arthur et Philippe
Yeillenx, Mont-Carmel; Mme Vie
Jos. Veilleux, Mlle Jeanne Veilleux,
M. Gédéon Veilleux et Jos. Lan-

bry, Almaville; M. et Mme L.-
Arthur Pellerin. Mme Donat Héon
“Miles Edwina Laurenzon et Ger.
Maine Audet, M. das, Veilleux et
ir et XMime Wilfrid Dugré, Mime
Lucien Bêrgerm, Mme J. Ville-
Toure, Mme Georges Ladrière, Mme
Ts, Gauthier, MM. Engêne Du-
mas, L.-A. Jueques, J.-M. Ger-
main. J.-F. Gagné, A Beaulieu.
P.-X. Plante, N.-J.-A. Verm:cite, TT
Desaulnicrs, N. Gauvin, Horm.
Lessard1. Bergeron, Lie. Bélan-
Fer,Gco. Dion, Charles S. de Caru-
Tel, Géd, Leblanc, A. Frigon. M. el
Mme O, Veilleux, Miles A. et €.
Dufresue, ete, de Shawinigan.
. La Collecte pendant le service
fibTuite parMM. Joseph Duchar-

i

sdbct'Octave, Beaulieu _
ENRFamilleeadail! nous pré-
pms
ghigs
Tan.

$l nemo

0ffrandes de, ,
+ Co .

fea ; l'abbé RendGugré du Sémi-
nipiré,.de Québee:. familles Odilon
Roy: ‘Ffois:Rivières; Thamas Va.
Chop, Thoifard-les-Mines; Jos, La
wesdue,GrondMere; Jos. Roy, St-
machine, de. Dorchester; Eugene
Ro Éévre: Odilén Délanger, Pier
FER 0%,ThetTord-les-Mines: Tho-
“iing Viclinn, St-Prédérie de Bénu-
| 2MePhilippe Vachon, Thet-
HeideMines Mme Vve Jos,
Grind: Moet Mine Ald. Morin,

icrbrooké: les familles Arthur
MMélänger;. Lévis.; Fugère Dumus
plTaimbèrt, Gnsselin, Shawinigan.

lèurs
M
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: Lucien “Lévesque, Québec.

    

;Bd et Sopirituels.
ps =, titres ai a ue

J as Mes Nifred"Veiffcus.
#'Eréis-Kiyières: Lucien Bergeron,
“Dautat-Héon, WilliamFrigon, Sha-

vapeur he

Sur ruvtion de M. l'échevin J.-A.
Richard, sccondée par M. l'échevin
Jos. Veilleux, ‘e Ccaseil vola alurs à . " 1j'unanimité ane subvention de $100

|

M. Geo. Claxton; Vice-Président,i a Ligue de Hockey de lu Cita, [M.-H Acomme marque d'encouragement |A. W.-A. ITiggins; Trésorier, M.* d'aporéeïtution cour le ban tra-
vail qu'eile acccmolit ici en for-
1wwil des jeunes Joueurs qui seront
plus tard appelés à remplacer leurs
uuis da clubs sénior.

ies enfants

Au Conseil, mercredi soir, M.
l'echevin Henvi Dessaulles à fuit
tue excellente suggestion qui a reçu
d'emblée l'approbation de nos éai-
les et it laquelle il sera donné suit»
butoédiglëment..dine “C'est “celle: dés
tevininer dans.la ville. quelques. dij-

set en tuteJiberic eu sans danger.
“Presque partonl’ ans nos rags,

iit MN. echevin Dassaalles, véus
vi) Lzdes enfdilsqui glissénl sans
se r>ädrçe Compie tcclumm-mentdes
duugors qu'ils courent. LApolice
essuie hien d'empêcher dla, mais
elle né peyi être purloal à In fois el
an,accidont esi vite arrive. Jesuis
d'uvis que Ju ville acvrait mettre
des-gligsoires ubliques à la dispo-
sun des enfants.” Ce séraitlà cer-
lunementle pncilleur moyen de ré-
soudre le problème. Les ondroîts
ne manquent pis ici. Chuisissons-
en deux ou trois'et au besoin, qu'on
y fusse les (ravadxnécessaires pour
en faire des glissaires convenablés
villes enfants pourront s'amuser en
Loute ‘sécurité: ,C’éi <inéhoïme
mesureir-prendre el je suis certain
quëles "parents nous en suureaturd. . ;

M.le Maire afélicits M. l'ééhe-
vin, Dessuulles d'avoir soumis -cu
projet qu'il‘a . lui-même fortemehi
seconde de même d’ailleurs que
tous los. autres meihbres du Conseil,
: Arois endréits ont Cité désignts
ou l’un aménagera des glissuivésEra TRE A aUS Repent: Ph Coe at :

Niian;Mine Vve Victér Bernier. pour les enfanis: l’extrémité onda
Stftime de Dérehester.

“Symipa thics.

“ANE«Mine Aethur Cloutier, St-
Rrédésieste Beauce: MM, et Mmes
é=A\rthur-Pellerin, Réa] Boisvert.
thrice Gudy.-Oscur Veilleux-Sha-
Winigen; Mme VveGaston Winte-
abB)lh> Thiotford-les-Mines; famille
“FradkHafan, GrandMére; M. et

Lb,Nafmléon Lacasse, Beauce-
Île: Phmille Mme Vve J-S. de

gArufel;Mlle Alida 8. de Carufc),
‘MineVieL.Caron,M.ctMme Jos
> GauthiersM.. Justache ‘Beaupré,
Tës-familles.GEV. Nicol, Mme Vye
Na Ricaïd,MHé AntoinetteDufres-
se VE

Si
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; arlossage Ceru-
RiéronCardin, M. ct

“Mme:J.-F. Gagnt; AatDircetion, ut
Jes craployes des’ "Epiceries Rey
tat Ltée: M. et Mine Charles Le-’
¥imodis, Jes familles Nap. Contu,
Lichgl:Dupant. Nagnléon: Teudel
Tie, sélinas,Shawini-
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1aLigue.deHockeyze
Clade

J
e

  

‘LiLigne7de’Totkey delusiendesos di
LIMTielEriendley,da robs
“Cénseil-da/ville îîno requêteln

“itoilorA-cubteLicueunidDEs ;
vases Eratroce

  

    

{ ,
$C - Lewo. CE

su,#6

de ln 3ème rue que l'un ap/èffe
communément “côte-à Baril” l'A-
verte : Willèw, voisine, de l’Etole
l'echnique &t qui aboütitau Lor-
rain de jeux ù se-donnent l'Eté les
parties de baseball, et l'extrémité
vuest, de: l'aveuve Cartier, dans le
Qdartier No 3. L'Atenite de Jo
lation sera fermdeaa trafic à soh
extrémité sud, où aboutitla Serie
rue, afin(dedonner le champ libre
aux - enfants. A 0°,
“Aux (rdis endroits sus-mentioh-
ésla conformation du terrain est
Heedwiln'y agra pas beaucoup de
Travauxà fire pourles trahsfornier

‘en olisséires.* DéuŸd'érilre eux: In
côte à Barilotln ébtevoisinere
coléal'oelinique sent déjèibigh Fan-
ris LR rt sopulniges, oefosjéu-
mes. d3sorteilMesera’ das diffi-
vile de les habitdér a s'amuser là,
surtout’ wsqu’ils
dé-ifé/ ne pusy
qu'ilé'n'aorontDést à‘criirdre 1ar:
rivée d'un hemime depatice venant
inopinémenLgâterlenr pluisir. Ces
#lisscires pabliques, ajoutées à cel-
les quel’on.érige chaqueabnéesub
lesLerraitis-de jeux ‘de; nos’ écéles,
devraient ‘être saffisantes pror-ré-
VE ge - of .
sondre aux bessing de In gent¥co-
lièreà loquelle/elles soni. toiit.sé-
ciloment“dédiées”, et elles anrent
ÿu surplusl'Avaritage fért apzré-
cigbléde:énlinerlesinguictadesde
Denpre

    

   
a #01

Hrite is ae : . le 5 &. ’

“nos”plu sinpéres sympa- Ldicits sù les cafants pcarront is

Nos curlers ont ténu ces jours-ci
leur assemblée amvuelle à l’Hôtel de
Ville. La réunion ctait nombreuse
et les membres présents ont mani-
test le plus vif enthousiasme. Rien
"étennaut à cola d'ailleurs si l’on

cousidére l'ouverture toute pré-
chaine de lu sxizon ae curling. Ei
puis il y à encore une autre raison,
el c'est suns doute lu principule,
auur motiver cs enthéusiasme,
“est que nos curlersentreront cette

année dans leur nouvel édifice que
Ie Clubde Curling, grâce à In géné-
tosité de sçy momibyeset,des ecw

Ÿ érigèr sur la
Jèmc ruc, à proximité de l'avenue

Dsde doute qu’à cette occasion vn
y Alonnera une fête mémearable. .
A celte assemblée annuelle; if a

#5 EY * ’ et ; a‘i¢ décidé qu’d Pavenir pour Cire
meinbre du Claw de Carling, il fuu-

anms. Al ajouta cepeadaal que |4ra élre déteniear d'au nioins anece prix d'encrée sera tout à fait

|

Paréda ait Clab, Ceci s'appliqueminime el que los ovens prove.

|

Lol aux aneiens membres qu’itax
tint de cette scufee ne csuvri-|OUVEaux, Jus.” Ainsi, ré uperuicnt’ cerlainenent pas lesdé | $25.00. La coniribution mensuel-|5 81 ieorpenses des quatre clubs mention-|!e à clé fixée à $20.00, mais pourra
tés plus haut.

Ces parts se vendent

être réduite si le nombre des mem-
bres est assez considérable.

Les officier. suivants-ont été élus
pour l’année 1929-30: Président

M. Henri Dessaulles: Secrétuire,

u.-D. MuckKay.
M OR.-A. Witherspoon et Son

Éluaneur le maire H,-J.-Nap. De-
suuluiers Lit Cte Hus respeetive-
ment president honcraire et vice-
président honoraire da Club de

Des dlisscires publiques pour Curling. Les comitéssuivants onl
clé form:s: Comité "ae la glace,
avec commé président M. H.-J.
Ward; Comilé de réception el d'u-
wusement, M. Jess Mumm, prosi-
dent: Comité des jouiés, présider.l.
M. G.-A. Davies

. : oem -
Concours.auxpetites quillesai

ShawiniganBowling
Dix concurrents oùt pris‘ part à |

l'épreuve finale ‘du .gonecitrs nix
pevites tuiles organisé pair M'Ar-
chur Salois, propriétaire du Sha- 

qui avaieu. jeué les meilleurs tc-
aux-eù tres cartigs durant lt du-
rée da cope vs ont “détaillé” et
comme résizt M. Langlois est
arrivé bon jrernier en roulant an
total de 394 ‘en trois parfies. G.
Roch, iiia joué Inplasforténir-
Lie simple“ wveée GT, s'est -elnstc
Ze, suivait de Près AVéc386, pifis
venaient. Gosselin. avec, 377- et
Charles avec 371. 01
“Le vainqueur a été chaléürèuse-
ment félicité el c'est aux applau-
dissements ‘de toute ‘l’assistance:
que M.A, Salois” ia remis 'e très
joli cadeau, offert pur le SHawini-
san Bowling, qle‘lui avait mérité
sa victoire. EU -
Nous donnens ci-après"le"-détail

des parties jouées par leg dix con-
currents: ' Ce ’

Philibert (8577 ion 468.

Ligue intérieure des Chévaliers
deColomb

1 TION 4 55 ste >

Dans lu Ligue intérieure de quil-
les des Chevalièrs, de Colomb, lés
Chapleai onlifn deus:pitriies
sur.les Carlier, étilés'Ladrier. deiixe
également sar 166 Papineau... €
Les meilleurs scores ont. été. ob-

tetivs pur R. Bourqu.. des Panis
mieu nvee 539, ot par, J, Chievalieir.
sib Carsicr opt DLPoirier,
Cafi vec ephdiivement 532,
381 ct 505. R: Bourque arouléla.
blus forie puviit, simD'e, soit 211
et A Guay, des Laurier, F'est qui

Ple de 209,
1-| distinguéev ‘jouantnié partiesinf-

Détail des parties:

|Leurier; -(2yv4. . «+
472 Guay LP, -162/151.159

Guay Alb. S007 126 152 487
MichaudJ.-A. . 192 130 180° 40)
sélinas R. ‘- 178 . 178
DéschéresThes, 118 123° o51
LebrunE. 98 1-47 118. 498

CL m= =
fo 854 THdstel|

wigan Bewing. Les dix jôueurs|

394Lunglcis 125 151 118 39.
Roely 102.161.1283 386 |
Grossejh. 118 101138" 477.
Charles 185 121 115 38%
Michnud 186.135 87 358
Aboud T7 FIL 14 353
Coumenu 120 ‘112 108 | 3h
Chamberland 109 135 - 95 a3,
Ferron “88-108 101 292

desl

Eapinedu (1)
| DesmuraisL. 155 148 308
amber C.-H. 127 197
ÇCouet A! 142 166 168 +51
Bellc-Isle H. 19) 175 115 48)
Gencst IT. « 119 152 168 461
Bourque R. QI 163 106. 538

4 818 816 679 2313
ro

Cartier 1) Happ dari te

Poirier DD. 155 161 189 3505
Veilleux E. 77 7
Lambert C. 09 164 QUE
Chrétien E, 137 147 146 130

‘Chevalier J. 172 189 171 532
Carrier L.-P. 191 178 162 3531

782 774 831 2337

Chapleau (2)
Bellefeuille M.-C148 147 202 497
De marais A. 161 156 317
Paillé T. 125 125
eblanc P. 101 163 134 398

Racine G. 164 154
Trudel H. 184 204 388
Michaud G. 148 158 181 187

712 808 816 2566

Grand’Mère |

 

La Cité de Grand’Mèreet l’an-
nex:o:-de "Ste-Flore-Est

La rumeur qûivoulait que la
municipalité de Sie-Flore-Est (S1-
dean-Baptiste de Grand’Mêre) de-
miiinde sen’ annexion à-la Cité de
GrandMere se confirme de plus en

Ces principaux promoteurs du pro-
jet, résidant à Ste-Flore-Est se sent
présentés deviuil Ye conseil maitiei-
pal de cette ville avec une requête
sigaée par un grand nombre de
contribuables de ta municipalité
voisine, demandant au conseil l'an-
nexion de leur municipalité. Nes
{dites ent pris la che se an considé-

+ À
fation el selon toutes prévisions

; ea,Horineur ‘le

 

cette requéle serait bien vue du
‘Conseil de cette ville et de In plus
grande partie de notre population]
Nous dontions ci-dessous, le tex-

te de lu requête et les signataire
"Nous soussignés, prôpriétiires et
résidents de in paroisse “de Sle-
Flore-Est, prencns la liberié de
fuire les suggestions suivantes. à

MINEeke
lek éehevisdel offde

Grand’Mere.
La parcisse de Ste-Flcre-FEzl, par

su situation, par sou activité, par
su mentalité, par ses utérêts, et de
toutes façons fait orätiquément par-
tic de ln cité de Grand'M:re.
La ligne qui s:yareles deux cor-

porations est imagivaire et ne sé-
pare vas les intérêts c.mmuns.
La parcisse de Ste-Flore-Est,

jeune seulement de quelques années
el se trouvant dans une sitantion
financière avantagesse crcit qu’il
sernit dans l’intérét comman que la
division légale et statutaire dispa-
rut entre elle ct In cité de Grand*-
Mère, pour ne fermer qu’une Cité
par la fusizn des deux corporations.

La Corporation de _aparoisse de
Ste-Flore-Est n'exigerait pas de
conditions spéciales pour opérer
cefite-fusion, elle entrerait: dans le]

sieur, Albert Houle, Blaise Millette,
Arthur Houde, Layèns Rutche, Li-
guori Dencnéourt, Léonce Gagnon,
Maxinie Boisvert, Jumes Bingle,
Francis Lane, Edmond Garcedu,
Arby Lemay, J.-[LLar-16, W.'Pelle- [
vin, D. Boisvert, Je: hvem Ville-
mur, Emile Boisvert, Arthur Bois-
vert, Albertino Pratie, Olivier Nor

Yaa
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ti tive,
Mines
Soucy,

forme.

mondin, HormisdagHotsiert;Onéif¥Las
sims ei Thomns LesteWilbrod'
Devais, Wilfris Boisver, Donins
Lavorgac, Arthur Cigna, 4.-FT-X.
Bernärd, Donat Bosvert, Jos.
Nenult; Amédée Laverpne, Alfred
flonfe, Adélard Gagnon, rhumas
Lerlere, Atchez Laferrière, Moïse
Dupont, Origène Livergne, Léon
Boulard, Édouard Denonec-urt, Ar-
sène Berthinume, Gcoræs et ohn
Hanna, Hcrmisdas Leclere. L.-J.
Dostaler, Mtre Augvs:e Desilcis,
Alfred Pratle, Rodclohe Dosches-
nes, Sévère Ricard, ludeuard Beis-
vert, Vve Zéphyra Bélanger, Ths
Lavergne, Picrre Mailloax, Th/o-
phile Desilets, 4.-Hecler Laferme,
Camérie Nélunçon, A-W. Gard-
ner, James Philicert, Orner Carle,
Uldcrie Mailloux, Edmund Rivard,
Xavier Leranger, Edouard ‘Le-
febvre.
Une rsunion des deux conseils

sein de Grand’Mère,telle qu’elle se |Municinaux de Grand'Mère et Ste-
trouve actuellement, et elle accep-
Lerait, comme un fait accompli, les
lois et réglements de In Cité de
Grand'Mère, y compris sonpassif,
dans la proportjonide ‘sn valeur é-l
vuluée. pour l'avenir, '

La seule chose que ta paroisse de
St-Hlore-Est  désireraïit spéciale-
ment ce serait une représcatation
dus le conseil de la CS, du nom-
bre d'échevins à déterminer dans
la discussion et l'adoption des clau-
ses détaillées de cett= fusion, Ont
signé: Cérisse Laquerr>, Phili--pe
Houde, Arsène Boisvert, Alex. Pa-
quet, Dr Art. Ferren, Alfred Ber-
chitume, Mme Vve Josenh Lau-
reuce, Jes. Girardin, GédéonBlais,
Arsène Ricard, Gustave Paquet,
Sinaï Normandin, Jumes-R. Cars-
well, +.-Osear Gélinas, Achille Sig-   man, Arthur Jacques, fexcph Le-

Flerz-Est aura lieu incessamment
pour étudier le projet qui, si il ren-
céntre les vues des ceix parties
seru soutuis à la L{gtl ivre pir un
Bill qui sevu «pésenié à col effet.|)
Sel-m {cates las a pmrer ces il ap-
vert que cette annexicn sera chose
pratiquement décidée et acceptée
dans um arechain avenir, .

Euchre annucl pour la parois-
se St-Jcan-Baptiste

Le grand vachre annuel au bé-
néficede ln Fabrique de la vrroisse
Sc-dean-Baptisie de Grand'Mère
sara lieu vendredi le 13 «écerm-
bre dans la salle du menèse des

Zouvaves, Celle rende stirée de
cartes s'aunence comme devout
être jn franc succès, grâce à l'ini-

v

ville; ¢

père.

euchre

ciers d

de ‘cet

 

Les Mil

St-Jean-Baptiste qu
3 décembre proc

de-aal ent décidé
annuelle de dirgés
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Un superbe album littéraire

Prix: 80,50 l’unité. par puste
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LES ELIGIBLESELIGIZ

tant”.
posé

à“ne solution: aene ferme, c

Ms épat unit?

àSénat, ci dont I'inielligenee

chisine ou de 1

très

que ces dernières doivent voir

assez ditlicileIl était déjà

allant de tout son courage.

J'ai dit, “féministe”

travaille, et celle qui esu datris le

suires et les hôpitaux «ans les
l'anonhmat de ‘

gelèventent social.
Sas lôâusse
_ Cette

haitailles électorales:
“efficacement, cHe ça t

modestie.

   

“A laire emendre.
quel.se tout tant de

“Jernemenis,

“charme de!
+ a conscience.

IrÎles

De

= Concours

«bre de réponses reçues.

  

ARARPRAREPERRIERIERAAAAARNA

A la question:

intervention féminine n'ä
toutefois, 11 .reste
spindét'appitti des nurtorités du paysi

Solution sociale-quin tait de tant de femmesles pourvoyeusesdu
aprèndela famille, donneaussi à,ces dernières desrevendications

C'est pourquoi,et c'est ici le point autour du-
débats, ces mêmes femmes

“Mécessité d'une influenecdféminine plus étendué, auprès es gou-

out compris, ces femmes,
la soctété n'est pas suffisant quand on peur en être

A N LTEN a.

5 no Lo

‘est une personne’

He

certes,

à leur propre subsistance

parfois d'être une fentmie,

Cela,

antlego-

p'erres.
‘’Lruit, et

‘hien”

dénuemrent- C’est pourquoile
éminigme pénètre dans l'atelier sous fornie du-Patronages fê-
minins. de comités d'enguête sur les .vouditions
Jécuniairess ec morales de lat travsilteuse

hvsiériques,

refuges’ et ies orphelinats, sou
‘dames patronutiesses”

H monte dentsles nransardes visiter of secourir les pauvre
Mañans attendant du ciel an nouveau-né quettépar la misère,
et il s'appelle alors: l'Assistance Maternelle.
onspas d'énutnérer tous les vocables derrière lesquel se dérobe

letétminisme dans son oeuvre de collaboration à la charité ôu-au
Et cette nection s "accomplit sans éelat comme

Nous n'en

rien qui ressemble
vrai que pour s'exercer

L'é-

que

Le coeur féminin à déjà accompli bien des miracles, dans
nitesles sphères où on Fa vu à l'oeuvre; pourquoi sonintelli-

geneabuscrait-clle des droits que la vie maintenant lui impose?

Fleuret te de Givre
-

 

AANAGAINàSANS

Qu'est-cequ'une lemme?
un auteur helge répondaitilva quelque vingt ous: “C’est épa-

Aujourd’hui ros congénères masculins se sont aussi
fn question pour la-mille et unième fois: H fent dire que

nous sommes er tn siècle de piogrès, puisqu'ils en sout venus
…et n'est-ce

Oui, Ge personnè, comune ecs messieurs, éligible
s'arrête pus aux limites de la

‘armoire aux chiffons.
La place de Ju ferme est au fover:

doute, pus plus aujourd'hui qu ‘hier.

hors de ‘ shez elle parce qu'elle v est forcée par la vie, n'est done
( " pit SiTERFIgrait vivre, ot ani ltremplaceradi

souvent citFunlité de soutien familial”

La loi Gui Tait voter les femmes et qui les rend éligibles ne
fait qu'apporter une solution au problème qui se posedepuis

i

pourquoi Ia femme ne comprendrait-clle pas que de nouveaux

droits appellent de nouveaux devoirs”

personne n'en
Mais celle qui travaille

une

* fraie fenume consciente de ses responsabilités, deses obligations

et ne reculant pas devant les tâches les plus difficiles, mais y
C'était déjà heaucoup que d’être

une femmic uniquëment Prévecupée de son lover:
âme penchée sur les misères de Ia vie, de savoir €‘utendre de cri

de l'angoisse et de pouvoir v répondre par deta pitié, Desig

drir sur la Faute qui appelle Iindulgence et de savoir pardonaer,

De donner la Vic, de puser en des âmes enfantines l'empreinte

salutaire, le secau puissant de l'éducation maternelle.
c'était l'ultime devoir, et cela reste évidemment au-dessus de

tous Tes autres, puisqu'il appartient à la fenime, avant d'être

féministe de deni-urer féminine.
voiàl bien un mot auquel des

nistes (uintenant bien apaisés), Linçaient des
avait eru que le féminisme se bornerait à fair e du
Ponhtt étonné qu'il se contentât de Faire du

Les lémifnistes sont des groupements de fenumes éprises de
découcsent. qui se sont unies dans le but d'aider Li femme qui

d'avoir son

On

Il va dansles dispeti-

fini-

aux

s ont réalisé ln

‘d’être le

  
La femmetc'estl'épouse aimée,

ville que natre coeur a choisi
entrel“utes Four être notre corapu-
gne iei-hus, qui a accepté de pa
tager notre bonne comme notre
mauvaisefortune, qui sourit à no
joics el qui mêle ses pleurs à nos
larmes, nous console dans l'adver-
sité el dans le malheur.
LaTemme! c'est ]a-soeur.de dha:

rité. l'ange du foyer dont le char-
munt habil et ln douce présence:
égayent notre demeure et en chns-
sent les ennuis.

La femme! c’est enfant, blo.
de oubrune oui a,pris patre coeur,
dont le sourire dissipe nos sou
coms jaloux, dont le regard fait
"êver notre âme et dont le buis. :
lendreet pur nous cnivre d'amour

La femme est un être mysté-
“icix et divin, Vrai chef-l'oeuvre
de la nature complétement ce
l'homme ange, descendu du cicl
pour le consoler et le protéger.
L'homme vit par ln Somme of

la feurme par le coeur de l'homme
ce sont deux êtres, deux iniclli
gences. deux coeurs n'en formani,
plus qu'un seul.

Une femme belle, aimante el
fidèle. c'est le trésor le plus pré-
cieux quel'hommepuisse posséder
c'est en un mot le paradis sur Iz
terre,

~~

Margucrete

Son secret
à muà vicille amie, seulexen. sh

grande <demenre avec ln heune
uourete QUI ne marchande pas plus
les rebulfanes que son dévouc
ment je dis, l'autre jour, au cour-
de la visite hebdomadaire:

L'enmii daeit surement, jus-
qu'a votre <crénite, allonger le
sriffesde si malighité: N'êles-vais:
quelquefois cn butte avec ses la
«,uineries méchantes ?
Comment échapper à l'empire

puissant qu'exerce un peu partout

ce visiteur exécré nulent qu'exé
crane? '

Le solcen des ang'ais cui-il don
chez vous un “Waterloo °, Dite-
nous votresecret,

les yeux de mia bonne amie si
henux, si doux, si divinement
bleus se sont ‘emplis d’ane
vagae de mystère qui en sou evs
es notre âme anxieuse de savoii
quallait-clle déclarer, de si inti-
me qu'une légère buéé rose cn-
vahissait ses joues pâlrs!t….
La bouche seule sourit à baise

LL eétuit tout un rébus coite fi

de Cortonne.

 

 

Littéraire
Noüs donncrons un prochain jeudi,lerésultat du concours

“quifreimporté vn.bien beau succes'si I’on en juge par le nom-

de Givre

aire en irois sections: les yeux
aw ns; detent contns! la hanes
prête au rire.

Elle dit enfin... mais pendant
He ma curiosité ose des mterre
gutidhs sn main,A,cherché. par-
mi des feuillété ‘épars sur un angh
de latable. près de Inquelle : 5 &-
coule In plus forte partie de se:
sournées d'invalide.

 

sansLAFEMME
“Dane In eradd ir
“les iffwide he
i gaily.

“Tien ‘des +1

  
ie deln vie
lonles sortes

RA SEs ses ras, un ni-

appoint ements of des
Hébreu«s'acharnent quelquefois
‘surles plus méritants,
“draît l'homme si Dieu velui :avait
pas danni, ty 1.WN eae une
Seconde Covejcnes, à la fois ênper-

fique el donee etqui le raffermit
sans les principes de vertus et
Ale’ morale que Dieu a implantés
“Jén'son âme ot qui forme tnujours,
“pas la puissance d'infusion. qu'elle
sait donner à ses sentiments cl

a partie sorefof

  

EB son grmtour,
“de son existence.

combien de fois dans las vie.firs ees blessures multipliées queVIC ou la passion saventsi sou-Aen inffiger aux esprils les plus“uequés au bienet au progres. enm-Mer de fois le buiser de bienveil-eppasqure affectueuse, d'uneSim ue hect æimante. ou dtune
eh ratt pur «radieuxatiT br vemsitre odgis de
oom|‘homme public, hatha,i. Ggoïsme- et les ambitionsa fos. sentiment de bien-ie oral et de paix intérieure’crovve le voyageur albîmé parLim;iL

LCE adler votesoln
Vig kr LHVos |
AO€ AOÛ ViEEE peter

  
  

quedevien-

C'stanfoveranpresde fau feinme

des latigues de chaque jour.
conswler des amerlumes el
Houleurs de
pour, l'existence
forces

et retremper

de enmbat que Dieu lui a as-ignée
dans la grande armée humaine.

La femme hans rapproche de
Dieu en nov- fuisawt nublier

injustices ds

restos, ses doux encouragements

te, |las condeimedeVesBsIt

pourle rappeler ax its s’il
senest écarté, ‘l'enconrager ef,

du. bien si Jedécourngement Je
pour aplumir les aspérités : dé
role étroite et difficile de La vie

et-le conduire par le main dans
le sentier de In vertn-el-de In fi
vers ces fina éternelles,

“La frame!”('esthr mère adorée,

celle qui nous à donné le jour, qui
« vdillé avec n mourisur notre ber-
cent, qui n conduit,avec anxiété
nos premierspasthancelänts dans
in voiced:Bien ci Mu Juste et qui
Juhautdu Clie}, =
de nousLe revir, soriii chcore à ok, LxAuage et

rassenérer le ÿ “Stott te ciel ax:
 sombres“de notre” existence.
siaçès et pric pour nes aux jours

aimée que Fhomime va ge reposer
ve

des

la hitte quolidienne
ae

spaur reps andre avec ylns
de ¢courage que la veille In place

les
ce monde prrvors

el corrompu. pur ses chastes cn-

   ses copsolutions ‘toujours effiene-s.

Elle semble Glre, «1 quelqtse sor

le pôisser-doucement dans ln vie

Papi a Diem).

Sar cette table sont groups
comme duns une dumeure nccueil-
lunte, une nombredse société, les
scuvres les olus helles des auteurs,
des gauies: il est aussi des dé-
copure à où Sul v lrud’homme en
wn “Pardon” dira:
—Mes amis veus diront que

J'ai chanté pour etlcs,
Ma ‘mère vous dira que jai

wizard pour vous!
dimurline lancera ses tamonë

«# l'Océan: ol:
A mén esurit- Dieu 5 ar toi pou

ryve! ;

 

Ëè à tes pieds, je tombeà--genolx!. ‘
Copote!  Verlnine! Chafrau-

briund! Hugo; Mist al; Shnkes-

  

1-Gare: : Bernardin de St. rre..

In dgnnéc1 Ter ‘Fetilot:

=

Odeurs dt ? ol

Debs “de la” A Parfiiins de Rome: Romeet
rete...

Elle ‘es flaite! les enresse—d|
"ces“auteurs. ma bonne .amie;. et
sa voix st fait !endre pour dire
à chacun le Los.
Mais Pon seal malgré tout cet

atluchement à sés préférés, leur-|
srande parl en ses joies, que
sourire tie. êvres blanches "ec
SPP VE, CNHOTC AVE noteéttigmatic west
A ¥ a an -secrel-que la discréti
n'a encore” levée:
un. passestemps 1 ussiAgréableot
indispohgable tnl-besoin infpé

ii, ce saînh'e, ‘aux heures de der

ecliom,nap:iNcependylad,il SOMA

Mer cérgiines ninules. TAY
il est n.itre.remède comme méde-

     “| cure poletes moments”de “sûre

   

  

nelidllelsSy:ref

for”
Ju lecture - asl ;

15 5 et : :

emdi” disons-nous.
Or pendant notre insistanez. In

pières de littérature avait atieirt
l'objet de ses recherches: Los youx
s'empoissent d’une ombre de » été,
le ‘rouge des jones atteint le front,
ht heteéhe souffle. pcadant que se
produit un eliquetis de mcoailles
ct de pirdes cali é2= d'argent:
—lzur les très grandes va-

guesj'ai men chaveloL…
| EU cette fois— il n'est plus del’
sourire énigmalique Ser Jeg, le
vress c'est presque delextase par
toute la figure raniméel...
Son cha, clet… pour les plus

grandes vagues d'ennui!
Son chnpelet vour animer ln

solitude qui semble écrasante à
notre amour du monce, de lu se
cièté et de zes braits, du théâtre,
de ses chants: les “elnirs des vi-
Losses teujours accélérées des vé-
h'eules encombrant es rues, les
boulevards; toul ce qui fait a v'e
intense et— courte.
Son chapelet! voilà ce qui fait

lu sérénite d'âme de ma vieilk
amie! Sen chapelet qui ln met
en contnel avec icus ceux qu'elle
pleurerait, n'était , eclie chuine
d'amour rattachant ‘es deux mon.
des en une communion consolan-
Le.
Ele est hreureu.ema vicille

aimie, cl’ suit pendrz lel, cepx. qu }
ménètrent en cet intérieur paisi.
ble qui semble, un specimen da pa:

main qui avait fourragé parmi les |-
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Ida pol, faudraOu

|

Q.—Je désirerais savoir lu re-
cette du pâté de'Noël.

Je reçois ce jour-là.

R.—Pâté de Noël: Détail:
! tasses de farine
6 cuillerée à tat-le de beurre,
6 cuilleréesà table saindoux,
1 cuillerée à thé de sel,
t cuillerées à thé poudre à pâte,
‘à tasse d'eau glacée,
15, tusse de crème ou dc lait.

Tamiser la farine dans un bol a-
vec la poudre à pâte et le sel, a-
jouter le beurre etle saindoux,l'in-
corporer a la farine àl’aide de deux
couteaux, mouiller avec l’eau ct la
crème: travailler vivement cette
pâte sur la planche farinée; la lais-
ser réposer 20 à 30 minutes avant
de s’en servir. :£ oublié en son coin d'ombre, par

cotte civilisation à catrarce qui «

“9m: le Progrès.rs

fe
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La femme
au foyer

Une activité reposante

“Celte femme. dont chaque mi-
nule était utilement employée
donnait l'impression apaisante du
loisir”

Cet d'oge, adressé à une grande
deneitalieuwre, par un de hos phi-
‘osophes contemporains, ‘n'est-il
ous le plus flalteur de tous‘ ceux
qu'une maîtressz de maison puisse
souhaiter 7

11 existe. certes, beaucoup de
ménagères aclives,  laboricuses,
nréocenpées par les soins de leur
inlérieur, soucieuses de l'équilibre
bu budget: mas il y en a Lrèés peu
qui sachent aëdomplir leur tâche
avec Je enlmehécessaire pour lu
‘ranquillité des leurs.

Elles -sonl  alfairées, inquiètes;
«Îles communiquent celle agita-
tion à ceuxqui les entourent, sans
ioucidu, repos.‘Jont ils ont,besoin,
Dès. le mhtin, ia inénajsére sé

ifite, bouseülant, prossunt, gours,
vandant ceux dont-elle socenpe;
Ne!est fébrile, nerveuse.
wr in pensée de se : iratawx: sou
visage est contracté, nn pli barre
Jon frout, qu'ellefasele ménage.

 

‘éurs, nu prépare, le déjeuner.
A tale, ellimparle. de ses sowvis

domnestit: ues, elle trahit sa mans:
se huméar pardes phrases brèves,
es‘silences oragetis: elle entre-
‘fept . son mari des meubles qi
“se mangeLaux versdu “terme
qui approche”. Fille naccord.
pas aux sicrs cette heure de enusé-
“ie et de. «'ouce intimité; elle s’a-
site. vn ranger quelquearmoire.
svuouer des sétements, fait grand
bruit de su be:
tudes.

Elle est fatiguée ct fatigante;
alle met dans l’âme de chacrn une
inquié‘tude vogue; su propreté, son
ordre, sou économie, sa prévoyan-
pson isvité devicrinént le

an profite -sars -phuisir.
Que manusue-til, done à celte/‘

ménagère * Une -ntalité, sane lio
quHe toutes les antétsgoget tristes

el sombres: c'es, ia: doëcesérérité
qui. Jui” donnerait"du- sung-froid.

Si elleétait plus. matiresse d'clle-
nême; si au lien de se luisser &-t
eraser considérait de hatt; si elle
pouvait embrasse, d'unevne d’en-
semble, sa part! -a“ttche, elle Ir
dominaït ct- las gne, -au lieu
dese nover dansles. détailset de sc
‘eurter aux diffirultés infimes, son
“ttitude changernii" totalement.

Loin d= se'pcrdre rinnsune apitr-
Lion.vaine, de;compliquer ses tru-
aux; de multiplie “és occupations, |.
“Allo: les. coofdonnerait-“avec calme,
Setsupprinfergit ies mouvements
;nutiles’ et contradit toires, eb anni
vera |A BN 3risser de cette
Saaldshl re-dontfle tour!

5o-| sillonFron Heun faver, sans héné-
flog pout“Je travail.

e (doitgarder pour elle seule
LesEnNépoouphtions, échafauder elle-
même:toutes lesico nhinaisons uti-

lies’ i Ventretien du wénage, sans
dRE: elle doit dominer In:

ition,de, pianié Cà ch assurer,
onsabilité cl conserver
maîtrise de soi qui|»

n rendra vräiment npaisante pour
es autres,
À part qu elques.raves exéeplions,
waHr spompli à la fin
a i une maîlr. ssc

le jets n’est pas suffisant pour
P| SERREau. heures d'une agila-

i neuse;. s’il en est autre-
nent. c'est qu'il v'a dans sa vie Hm
défaut:d'organisation, et.dans son

a 4. 
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Jébatte Tes prix_avee les fournis-|,

pro 6

ane, dv se inguié;

REEfustères el génantes, dont |

Viande pour le Pâté

Mis551
vyfreee

! ks veal,
{Irs pore frais,
1 poule,
1 pntte de Ferc,
1 jarret veau,
1 carotte,

1 oignon piquéde 2 clous de girofle,

2 branches decéleri,
1 petit pnireau,
1 feuille laurier,
2 tranch:s de pain
1 tasse d'huitres, À
2 ou 3 cornichons, i
10 à 12 olives sans noyaux, grains

de poivre.

Passer la viande de veau ct de

porc à la machine à hâcher, la faire

revenir avec 2 cuillerées à table de

gr. isg-; 2 cuillerées à-table de teur-

re, iv poireauet 1 branche de céleri

hâchés finement, couvrir d’rau ou

de bouillon ct laisser cuir leute-

ment 2 heures. Mettre reiroidir

cette viande avant de l’employer;

lui ajouter les:huitres et le pain é-

miétté afin que le jus ne coule pas.

D'autre part, mettre. les os. et.les

j Dans ces colonnes, il sera désormais répondu à toutes les questions que nos lectétire
et lectrices voudront bien nous poser, que ces questions soient d'ordre scientifique, histosi-
que, ou de simples informations ou conseils domestiques.

signer, ses., questions d'un pseudo, et Adress

+ “QUESTIONNAIRE”
50, Bonaventure, Les Trois-Rivières, P.Q. :

LE BIEN PUBLIC,

 

porc, lc jurret de veau dans une
marmite avec 1 pinte d’eau froiste
par 1b de viande: lorsque le liquide
aura bouilli, lui joindre la poule el
les légumes du ‘pot-au-feu, laisser
cnire doucement pendant quatre
heurcs Passer, dégraisser clari-
fier le bouillon, le faire prendre en
gelée au frais. Déscsser la volaille,
ronger les filets de viande sur une
assiette. Préparer les filets de cor-
nichons et les olives. Etendre la
pâte, fancer un moule'à pâté, met-
tre-une couche de viande hâchée,
disposer sur le dessus une rangée de
filets de poulet, intercaler les filets
de cornichors et les olives, mettre
une autre couche de ferce, et ainsi
de suite jusqu'à ce que le moule : oit
rempli. Couvrir d'une couche de
pâte, décorer avec feuilles et roses,
èn- pâté, faire une cheminée au mi-
lieu du pits, le badigeonner avec
un jaune d'ozuf étzndu d’eau.Cuire
~ four chaud 7/100 heure,  Serviv
f“id. Démouler le pate. dansiun
pat ie décorer: teut arteur avec Io
valé de viande ceup(e en grow
wercaux et quelques tranche; de
persil.

0-0-0

-Je suis une Jeune fille
orpheline et j'ai été élevée par
deux tantes qui m'aiment bien

et ne savent que laire pour nr
faire plaisir à l’occasion des
fêtes. Je voudrais, maintenant
que,je suis sortie de pension et
que je travaille leur acheter
quelque souvenir. Elles sont
un peu rivales à cause de moi,
et cherchent toujours à sefaire
aimer plusque l'autre, de sorte
que je suis embharrassée: Je
désirernis leur faire un 'ca-
eau, mais je crains gîte les
deux ne soient pas satisfaites?
Que pensez-vous que je pour-
rais leur donner qui ferait pour
les deus? —Jenne-‘orpheline.
fan

  
nn sah do ehisonne

lcurs goûts ct leur acheter un: objet
pour les deux que vous pourriez
leur offrir avec cette mention:À
mes deux hien chères tartes, ête.
Unobjet utile aux deux daris!la

maison, ou un petit meuble, enfin,
vous trouverez bien dans les miga-
sins, à cette époque, cc qui vous
tirera d'embarras, ct ne crérra pas |
de rivalité.

0-0-0

Q.-- A quel dige une jecune. fille
doit-elle recevoir un Jontie
homme. Petite femme

R.--“Doit”, est ‘un ‘peu “fort.
Vous pourriez dire, ‘ “peut”—Une
jeune fille peut recevoir ordinaire-
ment’versil'hge'de'18 anis. - Migil
en est un grand nombre qui. “fie!
sont'pas méme a cet Age aescz Tai-
sonnable pour recevoir un’ jeune
homme, faut alors attentire
qu’elles slant.vieilli un, pews ©
abenX0 cagecoll to 14 nn

vor CHEE cantly
Q.“Je désirerais. rernerçier

par un témoignage tangibleUun
bicnfaiteur qui s'est ‘montré
très bon pour mes petits.en-
fants, depuis lu mort. de mon
mari. C’est un homme dé
soixante-huit ans, que --pout- .
rais-je lui offrir au jour deAn
il est très riche et ne. mandite
de rien.

R.—-Vous pourriez, si vous, avez
des jeune: filles assez grandes, lui
faire prép:rér des pantoufles ‘de
maison,et leslui fairt offrir par vos
enfants, ou quelque autre ‘objet,
dont il pourra s: servir, l’attention”
le ‘touchera sans doûte. II ne§'4t-
tend assurément pas à des.présents
de grandes valeurs de sos protégés.
Le moindre souvenir. alors le tou-
chera. ‘

0-0-0.
{.-- Pourricz-vous me direcen

quelle année fut’ termiing,’‘le
pont de Québec? Lr
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Voici quelques. Kolines recellu=

pour lu fabrication du chocolni
n presd pnytics égales de cacau

‘et de’ suere blame. - Le cacao est
quelque peu chnaffé, puis fincment|
pulverise; on y ajoute le suère bien
pulvérisd, quelques- grammes de
cimnelle en eudre, quelques
Erhthmes du ‘lus ‘de - girofle, en
pondre. Ou, mélange. fatimement
L on cn fit une pâté bien homo-
sone qu’on coule dans-des formes.

Le chocolat, dit chocolat de
santé, est fubriqué de-noilié encao,
el sues savyaddition dae:
ie

PeaiaFrefal
nille on y ajoute an peu de cette
substance en: poudre,

 

   

   if

Lait oigre

Pear empêcher lé lait de devenir
nigre, mettre quelques feuilles de
raifert suvivage deduns, il resté dons
plusieurs jours mylyrd les «haleur-

Pour brosser lès. vêtements

‘Preoidre une tponge de: grain
moyen bien Javée, hamide, dont
ofr été ‘ex partiechassée ‘par
roiretsion dnt unesérviette, el.
promenez-la doucement” dans ‘le
sens du fil cu dès poils, sur les vête-
hitents, le-Yéloiirs,:[asoie, le cha-
ea;elleslemmpnretdeLe 3 uzussière
dhoreex vuslu déburraiscez cisuite wy;
lu plongeunt dans"Pegui Ce

TREa, i

Limionade‘vineuse .

dunledBoiguqui&tdufescrit, g
‘iredblLrbsitogeÉtanthudilqitet

FedorhfiTRtée Bukivr elf
particulier. Elle: se:fait: itvec | 60
‘grumintes::de sirc:9 citrique;"2 gram-
inesd'nlcolat‘de 7éto‘de citrom, ‘et

   
  

  
  

+2 Er“100 EnBiniils es< tubes den aix
éèna.

Emploi dos Cosses. de pois

7. Béteher celes-chan four juse.v'i ce
qu'elles sait bien aèches ci bru-
nes. ctles moire en ‘sac.Elles
serventà deanerrdo Ja eonleyr, et
“he saveur très agréable wabouillon
da = ot-wu-feu:.

  

 

I)

caractère, une faiblesse anxquels,
il.“est,“urgent”de:rémédier paur son
¥épos et paur-le’HônEtor.des sies.,  300‘grammieside viñ ‘tape deBar-|

la sarface de d'eau: il forme due
couche q ui envsêche laura laryes de
‘venir respirer, ct. “elles cdétissoni
‘Loutes; Mais los Poissons me ir-
sont! NSS.

‘Conservation des pomuncs. dc

terre

Pour conserver ls ponimes de
terre sans qu'elles germent eur lu
germinationles rend-imoropres & lu.
consomimilicn: M.- Seribeuax, de
l’Institäl agronomique, les plonge|;
pendant div heures: dons on bain
comvoséutél ide 3 HE
acide sali? riquë deerincre, due
parte.

    

Ce bain Lue les bo'irgenns.ot on
reconnaît que ceux-ci sont morts à
Jés tachesd’un:Blune Liite ax:taite
ferment surla peau des-zommesde
terre-qu'’ensnite on-fritsséchèr-pour
des garder cn lieu set:

  

  

parures des viandes, le pied ‘de\, R—Vous pourriez consulter R—En 1910.

RECETTES Contre les moustiques Eau-de-vie de miel vo

4 Ly ‘Les moustiques sont des amis de Mélanger G-kilbs de miel lives2e
Starr Peau] Si voys avez tu bassin, des litres d'enus laistez-férmienter snSUR.

Fabrication économique du idnmenux clan" étang, vous êtes distillèr ‘comme polled vi ai
Fabricatioï. économique du [sûr d’avoir “des mAsigues. Povar| b litres d'enuéde-vjo;fort!Boñneét,

Chocolat les tuer versez av 5e 1 de pitrofa à pure. .-
©

 

  

  

  

  

    

    
   

  

   

Biscuits crèmeae

“ Battre dèsblanosd'aéu enShade
fermel); yy incorporer.19
lade &abricesy mbit
d'urunges.* ChoisiŸ d'a
Alu cuillère; €
l'intérie ir-—cdvévjlat<al'aidait'y
ne “eittz cuillère litre \
mélange qui di dusdi ë)l
couleur jnuné;mottre-déuxif
Pan coniro Vitutre et ccller| aibot
avec ‘un _enramèl’plod;
ensuite duns I¢ cémipétierfh
trarinnt.

Potage Jeannette

     

 

‘.

Baie iedune: i.des luri-
cots |Danes fefo>
ron. Récuirg Jes:déux <b,Jha es
les mêler; ajouter”isvo
fondas dans duJsrfreet 4 he
ment réduits en yu 1Gseon
aveedarhouillginde.)RrNasser

tite

Highhn

 

  dingln soupière, ju tar-
tinesde’paininten Lédrrges
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et la combinaison

Panatrope.
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illustré ici
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d'une grande popu

$276.
Paiements
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sique depuis des générations, vous

les présente radios à fampes bi-grille

Le Modèle “21”

est du

Prix, complet

Modèle ‘‘14”* Lowboy $239.75

Modèle ‘‘31’’ Radio et Panatrope

 

C. W LINDSAY & CO. LIMITED

| 134, rue Notre-Dame,
Représentant 4 Grand'Mere et à Sha wini

que salle d'échantillons: M. E. PINE
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{paire de la my- . . .
1. “dn. 8149 Ae

du radio et du

type highboy

arité.

25
faciles

$386.25

RE, Gérant

Trois-Rivières.
gan, Falls, de méme

91, 2èmerue,
Tétéphone: 527-j
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VENTE PAR LE SHERIF
“ AVIS PUBLIC est par le pré-
sent donné queles TERRES -et
1HERITAGES sous-mentionnés
Font été sairis et sercnt vendus
‘aux temps et lieux respectifs,
Jel que mentionné plus bas.
FIERI FACIAS DE BONIS ET
“DE TERRIS, “
“Cour Supérieure,
District des Trois-Riviéres,
‘Trois-Rivières, à savoir
:No 501 (1929).
“NAPOLEON DECHESNE,
ios ©

demandeur,
D
2. vs

“MICHEL NASSIF,
~ défendeur
3 Comme appartenant au dit
‘*défendeur, savoir:
% Tout le terrain situé en la ci-
té des Trois-Riviéres, composé:

y.
* 1. Tout le lot numéro dix du
éplan de la subdivision officielle
u lot numéro onzecent soixan-

Aequatre (No 1164-10) fait par
ohn Bourgeois, arpenteur,

contenant quarante pieds de
‘Ylargeur, par cent vingt-neuf
{pieds de profondeur, borné en

front par la rue SaintesJulie, en,
profondeur palelot<pumére,
Édouze (12) de la dite subdivi-
Æsion officielle, au sud-est par'le
Fnuméro neuf-A (No 9a)de la
dite subdivision et de l'autre

; côté. au nord-ouest .par le lot
: -#numéro (11) onze, et'aussi cet-
, te partie du terrain ou empla-
; ‘æcement situé au sud-est des

    
   

  

   

  

‘rues Sainte-Julie et Saint-Mau-
rice, en la cité de Trois-Rivières,*dons partie du lot numéro
Jonze

1 officielle, du lot numéro onze
: SSent soixante-quatre (1164 p.
Dr)d'a rès un-plan préparé par
§John urgeois, arpenteur, la-
“quellepartie de terrain contient

… quarante-trois pieds de largeur
‘par vingt-deux pieds de profon-

> plu

      

  

   

   

de la subdivision

   
  

nord-est du dit lot en partant à
l’extrémité de sa profondeur,
c’est-à-dire de Zéphirin Ber-
naquez et allant vers l'ouest
justqu'à.une distance de vingt-
deux pieds, bornée du côté nord-
ouest par le résidu du lot 1164-
11, en profondeur par Z. Ber-
naquez et du côté sud-est par
l'emplacement ci-dessus en
premier lieu décrit No 1164-
10--avec bâtisses dessus cons-
truites, circonstances et dé-
pendances.
Pour être vendus au bureau

du shérif du district de Trois-
Rivières, dans le palais de jus-
tice en la cité de Trois-Riviè-
res, le TRENTE-UNIEME jour
de DECEMBREprochain, 1929,
à DIX heures du matin.

Le Shérif,
Phi.-L. Lassonde,

Bureaudu Shérif,
Trois-Rivières,
27 novembre 1929.

Canada,
Province de Québec,
District des Trois-Rivières,

 

—LoûhNormand
Demandeur-saisi

Arthur Bettez,

+

Vs

AVIS PUBLIC

uniéme jour de décembre 1929,
à 10 heures'de l’avant midi, je
procéderai a la vente des meu-
bles et effets saisis en cette af-
fiire, tel qu'il appert dans le
présent Procès Verbal de saisie,
à l’écurie du dit demandeur-
saisi Louis “ormand, à l’arri-
è‘e de la maison portant le No
92, rue Notre-Dame en ‘la cité

|des Trois-Rivières.

onzième jour ce décembre 1929.
Rocophe P:orencher, H.C.S.   

 

sou moins,.et.à mesu-a), ét pélse du"côté District des Trois-Rivières.

     

IN&71774/1929) h

‘* Défendeur-saisissant

Prenez avis que le vingt-et-

Daté aux Tro‘s-Rivières, ce|

LE BIEN PUBLIC, LE JEUDI, 12 DECLENBRI

(LA-POINTE-

| |
| le 17 décembre

, EU pourquoi? C'est parce que
jee soir là, il y aura dans la salle du
Couvent une amusante et joyeuse
*Veillée de chez nous”
lle est organisée pur MM. les

Membres de ln Ligue du Saeré-

et def"aVM@RE UpiduifskisRF
suecès de celte veillée d'avant Noël
Si on en juge par le travail déjà
fait et par l'entrain qui y règne par-

|tout >n peut espérer et même dire
que le résultat sera des meilleurs.
vu semble bien comprendre que
tout cn faisant une neuvre charita-

| ble on trouveralà, dans ectteveillée
familiale, de quoi s'amuser et a-
voir du plaisir,
Durant celte veillée il y aura

parties de cartes, chan oùus comi-
ques exécutées par des chantres
qui vous sont connus el le tout se
terminern par le traditionnel ré-
veillon; qu'on en prenne note,

y qu'on se le dise et qu'on y vienne
‘nombreux.

S'il y a des personnes des Prois-
{Rivières où d’ailleurs qui désirent
| venir se joindre à nous, nous leur
souhaitons lu
venue. CA
Ne Poubliez pas. c’est mardi

le 17 a 8 heures,

 
|| —— ma

|
STE-THECLE |
Ji: © F9 Jen-buii. "ter.
M. et Mme E, Germain sont

Mes levreux pareuts d'un fils bap-
| Lisé sous les noms de Jésepli, Jean,
| Roch. Parrain et icarraine: M,
jet Mine Adélard_ Audy, oacle el
sante de l'enfant. lor,euse Mme
Napaléon Gervais, grand’lante

| del'enfant.
Mle Anne-Marie Bédard est

allée passer quelques jours à St-
Tite dernièrement.

Mlle G. Plamondon, en visite
chez des parents aux Trois-Rivières

AVIS PUBLIC
Avis public est par les pré-

sentes donné que la Cité de
| Grand’Mère s’adressera à la
Législature de la Province de
Québec, à sa session prochaine,
pour obtenir un amendement
| sa charte, la loi 1 Geo. V,
(1ère session), chapitre 54, et

| aux différentes lois’ amendant
cette charte, de façon: 1.--a
mieux définir le territoire cons-
tituant la municipalité régie
par la dite Cité et à inclure d’u-
ne manière plus explicite dans
le dit territoire la partie du lit
de la rivière St-Maurice qui
traverse tel territoires 2.—a
ratifier le règlement No 274 de
la Cité de Grand’Mêère, adopté
aux fins d’autoriser la dite Cité
à emprunter la somme de $68,-
000.00.

| Québec, 12 décembre 1929.

 

| Les Procureurs des Requérants,
Désilets & Asselin.

12-19-26-2 |

LA LOI DEFAILLITE|
Dans l’affaire de:
Ovila Déry,
104, Champlain,
Shawinigan Falls, Qué.
Cédant-autorisé.

Aviscst parles présentes don- |
né que Ovila Déry, dc la cité def
Shawinigan Falls, a, le 7ème
jour de décembre1929, fait une
cession autorisée de tous ses
biens pour le bénéfice de ses

Provencher, séquestre officiel,
m’a nommé gardien des biens
du débiteur jusqu’à la première
assemblée des créanciers.
AVIS est aussi donné que la

première assemblée des créan-
ciers de l'actif sucdit sera tenue
à Trois-Rivières, au Palais de
Justice, au bureau de M. A-
délard Provencher, le séquestre
officiel, le 20ème jour de dé-
cembre 1929, à quatre heures de
l'après-midi.
Pcur vous donner droit de

voter à la dite assemblée il faut
que la preuve de votre créarice
soit produiteentre mes mains
avant l’assemblée.
Les procurations qui doivent

servir à l’assemblée doivent
être déposées entre mes mains
avant la dite assemblée.
“Scyèz aussi notifié qu'àicett
assemiblée les créanciers éliront
un syndic permanent.
Soyez aussi notifié que si

vous avez une réclamation
quelconque vous donnantdrcit
de figurer à titre de créancier,
la preuve de la réclamation
dcit être produite entre mes
mains ou entre les mains du
syndicunefois celui-cinommé;

 
 

otqui vonl de dens temps

créanciers, ct que M. Adélard Ÿ

——

DU-LAC

plus cordiale hien-|
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autrementle produit de l’actif |;
du débiteur £era distribué en- |
tre les ayants drcit, sans égard |

2
à votre réclamation.
Daté aux Trois-Rivières, ce À

11ème jour de décembre 1929.

HENRI BISSON,
: Gardien,
| Bureau:142, rue Notre-Dame,
Trois-Rivières, Qué.
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abd1. E Loque qe any

deux voies d’en sortir :

ONNEREZ-VOUS A NOEL
Problème toujours épineux et ardu à solutionner. Il n’y a que

10 -- donnez quelque chose d’utile,
20 .. Venez chez Fortin. Tous nos rayons foisonnent de sug-
gestions de cadeaux à la portée de toutes les bourses.

Suggestions Nombreuses et de

Magnifiques Gants

pour Cadeaux

Gants de chevreau aux lignes
effilées amiancissan tla main de
celle qui les gante. Un cadeau
toujours agréable. Nouveaux
revers de fantaisie, dernier cri
en fait de ton de nuance. l'ou-
tes les pointures. Prix-varian ts ;

“2.00 à 4.50
Aussi beaux petits gantelets de chamoisette, leur sim-

plicité est d’un chic épatant pour le prix. 1 00
Toutes les nuances. La paire... ke

 

Bon Goût.
Gants pour Messieurs

Gants de dcerskin, suède,
chevreau, buck skin, pig skin.
Doublures confortablcs. Un
cadeau qui plaira certainement
à papa, ou tout autre personne
du sexe masculin. Prix variant
de ; Ce

2.95 a 5.90
7"PYJAMASCHYlese

Pyjamas en soie Luvisca, Forlisca. Garantis lavables.
Coloris de haute fan taisie. aux nuances vives ou sombres,
aussi blanc. TaiNedeAàD. Prix jusqu'à... . .

7.50

 

 

Une femme n’a jamais trop

de bas.--Alors...

Bas de soie, légers, volatiles,
luxueux bas de chiffon, sont
autant d'articles que veus pou-
vez donner sans crainte. Vous
êtes dans la bonne voie en les
présentant, Nuznces appropri-
ées pour chaque toilette...

1.50 a 2.00
Les meilleures marques de

bas: Mercury, l'Orient, Kayser,
Corticelli, Holeproof, Monarch,

 

Coutelleries Community Plate
Magnifiques coutelleries Community Plate, style A-

dam, 26 morceaux. Couteaux ‘‘stiinless’. Le cadeau
pour le cabinet d’argenterie.. LL LL

35.00
Coutelleries Tudor Plate et Mary Stuart

+  Descoutelleriesd’u-
>>> ne haute qualité pour

Ny, / le prix. 26 morceaux.

FR

 

   
 

Quelque chose pour la maison

Couvertes de Laine
Magnifiques couvertes de

laine, quadrillées de fantaisie.
Assortiment de nuances. Quel-
que chose qu’il fait plaisir de
recevoir pour le home. 60" x
80". Lapaire.. ... .. .....

11.75
CONFORTABLES
Que dire de nos riches con-

fortables, dignes du palais d'un
Crésus. Tout en duvet. 66” x
72". Coloris de fantaisie. . .

10.00 a 36.00

 

Présen tées dans unca-

Nappes en toile blanche

baret ou un cabinet.

20.00

Un nombre assez considérable de magnifiques nappes
de toile blanche. Un cadeauutile à plus d’un foyer. Quel-
que chose de pratique. Prixde ........ ...  .. cee

3.95 a 5.75

Taies d’oreillersbrodées
Elles sent si jolies

qu'elles plairon t à n’im-
porte aui. Magnifiques
dessins de hrodcrie. Di-
mensicn 21° x23", Pré-
sentées dans une jolie
beite. La paire.

1.60

 

 

« ‘Couvrepieds dè svié#”
Un autre item qu’il vous faudra mettre sur votre liste

de cadeaux. Nuances: rose, Heu, blanc et jaune. Dimen-
Prix variantde......….
“618 qu

4.95à 7.45

Serviettes de Toile
Délicates serviettes de toile

fn'es au hemstitch. Grandeur:

20°*-x 20". La douzaine .

6.25

 

Petites täbles’aVYéc chaises
Rien de plus plaisant pourla dinette. Achetez-en à vos
fillettes. Belle table solide, 2 petites chaises. Le

tout pour 2.50

Poupéés‘pärlantes …

Que de rêves de contentés et
réalisés en donnant aux fillettes
une de ces poupées parlantes.
Bien habillées. Prixde...Le

1.10 à 9.50

Berceaux avec ciel

Beaux berceaux de fer avec ciels

de fit. Fini émaillé blanc. Chacun

1.95

 

 

Cadeau utile --- Lingerie

Robes de Nuit

-Rebes.de nuit_çn tricolette ayec
appliqués brodés de soie. Blañc>rôsey
pêche, nil jaune, Beau cadeau peudis-
pendieux. Chacune... Co

2.49
Robes de Nuit
De superbes robes de nuit pourle

prix. Tricolette pesante. Styles et
garnitures du dernier raffinement.
Rose, pêche, jaune, bleu, Nil .Chacune

2.79

av

   Skis pour Enfants
Vous ne pouvez pas hésiter, ils plairent à n’Iimporte

quel enfant. Si agréables à recevoir à Noël, alors que la
neige est là si invitante. .

1.95-.. +. & pds
2.25414 “6

5 “ 3.25

2.

Aéroplanes de tous genres à

Nous sommes au siècle
de r’aviaticen. Les petits
même sont intéresse à ce
genre de locomotion. Lais-
sez les se familiariser «vce
ces oiseaux mécaniques...

85 à 2.25
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